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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FIN.A. CIER DU SOIR ~~~· .................. ~ ....... iiiîiiiiiiiiiiiiiiïiiiïiiiiiiiiii---iiiiiiiïiiiiiiiïiiiiiiîiiiiiii __________________________ iiiîiiiiiii~iiiîiiiiiii:------- ... ---iiiioimiiiôiiiiiiiiii-------iiiiiimli 
a~ iles manoeuvres de 1'Egée ia PÉUDÏDD dB dBmain du EDmitÉ Arriondas a été occupé 
~ IPDnd dÉfilÉ -dBS troupBs a liBD dB non-intBrvBntion par les nationalistes 
' aujourd'hui à 6BrmBnçik La France Ef l'AnglEtErrE proposeront l'Enuoi La lutte se rallume au 5ud-Est dE Madrid 
1:~!~~~,1.~~ :: .:,o::. ~:; ::.',:~;·, '::;;"::o;.~·1:~~~·;:"1 .;:; en EspagnE d'une commission d'experts ,,~,,,~:;:: .,':::::::·~:.::::.:--::::~~ :::.:::;:~;·::::.::."':.:::::M ,,., ,. 
Qqgn~ Au·JOui hier d'un repos bul. 1 - - est un a!flutnt de q•uclie de la Tiuifre Sella. I.e com'lluniqué de l'alenceavotœ que tes mi/i-~n~1~r111J~Urd'hui, dans !'~près- La critique des manœuvres 1 L'entretien Grandi-Eden ces1 au co11/lun11 des de11.r cour.< d'eau qui.« cicn.> fun·n1 !•nés de se "Plier 1tqàemen1 ,,, 

l<rti' · l,
0 ~evua aura heu à . . _ ITouve IL' q'o" aouTg d'A,,iondas. Les colonne> <1bandonnanl quelque.< posilions co11q11ise.> la '~e ;

1
Per s cl•taehements devant Aydin, 14. - (D~ . Tan). Au1om- 1wlio11ales ucnant de la diTeclion de Ca11qa• de veille. <in~ el6cauront 28 heures de d'hui daus l'après-nudi, 'os générau;i: Londres 15 AA - Le comte Grandi cordes aux deux par/ies Cil présence, des Oni.>, apn's auoi, 1,avusé la Sella out lmversé /~ rouu11uuiqué de S•lamanque eimgistre 1.7 1~1&aJ la r~~~ Pour arriver sur le réuni8 s?us la ~\;,~1~~~~~ :~ . ~~ar~·t a 1 clldU vfsite. hier ·à ,If.Eden au Foreign qu'un resultat subs1a11/1e/ aura e/é at- aus.

5
i le l'ilano au Sud d'A,,iondas, oérnlant wp11m, "'" ce St•cteu,, de 1.13 pTi.<ounias, par· 

, 

1 

U1
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i$ à l'int' Des tribunes ont chai Çakmak, te ff J ~ Off' /ei11I da11.1 la Voie du rQ/rail des vo/011- ai11si un vasie mouvemenl l•urna111 par le Sud- m1 lesquels un cap1t•ine et ITois limlenn11ts, 1n-
•la Pos1tio ention des invités les commandants respec i s es or-

111
ce. 1 · Ouest. Hui/ villaqes et plusie1m hau/wTS élai"'' dépendammeni de 11 milicims qui se s.111 p,,_ ~~t·rrn01ns ont été prises en ces «!'Ouges» et «bleues• ont procédé Reuter croit sa.ioir quïls eurent U//e mres. occupés ri la /aveu, de celle opùation. Au cou- "''"·' -'P011"1néme111 aux ligne.> nati•naln 

1 '·11. a11 d61:r~ à ln population à la critique des. manoouv1·es- Les gé- longue COI/Versa/ion. l'e11tre/1en porta Pas d'occupation dB MinorquB cita du >Olei/, l'avance co11ti11uail S•n.> que 1'011 FRONT DU NORD 
Q• 1~,Plus ,~. Il on viendra des néraux ont oxp~imé, au cours de cette sur /'allilude brilam1 ,que a l'égard de . p111 pTicisa la liq11e alteinle. Le nombre des 
,11 "'"h <'1ntnine de la pro- réumon, lem· pmnt de vue. . . , d d Lo11dre<, 16. -Colllmen/ant le pro1et ~ t) ~. Dè . • · L 0 1 · ue l'o e a eti'rée 1 ia noie 1ta!te1111e e. sur 10 proce u1e u . • prisonniers et de.s déserteurs .sur ,_.e seul secteur, •t, ~ta1 8 

la nuit d hier, a c ne usion q n .
11 r . . . 'ra11ça1l tl u11.: occupalio11 de Ninor- 1 ,-- h l 1 ~· u Ue l trùs cone1'dérable à est que notre armée, dopuis les com- comile de 1/0//·llII. rw11t1011. Ils discute- I' ' ' . . s'éleunil au >OiT du / .. ,; "' 01/1//IC.5, 'on ~ r' h- rrn . "' . . Id 1 que pa1 1es /10/tes a11g/01.se el frt/11(0/Se p/11sit·11r.\ .\'ilt1it•nl présentes fll'Cf ar111e.s el h'1

4 
~ ~ab-~IQle enç1k. Faute de place,mandants jusqu'au dermer_ so at, a rent le program1"e des travaux du co- , . " , 'fi qaqe.i. ~r!à 1

1an1 ' l•!B hiltes logeaieot témoigné do grandes aptitude; au mité. I Evenm., ::>tandard releve que pare1 e • 
1t1iar1~ir · . ' cours de ceR exercices tl'applicat10n • ac1io11 aurmt co11st1/uti u11e 111/erve11t1011 •• ~ Jloqr f'e,;.ssfi,stô à la revue, le de guerre. • . l d es. les 1·ouraaux directe e11 faveur da l'une des par lies es- su, le '""'t d'Amqo11, tes attaques des mili-
er l •\ 

1 
1akmak rra par LP 8011' un banquet a ete donné à Oil r 15.- A. A. I l /' . . b/' cit·ns, paTtirnilèTemen/ 1•iolen/es au Sud de l't'-

Berlin, 15. - Le communiqué offi­
ciel de Salamanque ILtlllouce l'occupa­
tion de l'important centre routier 
d'Arrloudu. Au eud,la localité de Lago 
a été éialement occupée. 

t!"'ri Ptêenkara afin s:r ~ou voir la Maison' de l'armée par le val i d' Ay- com/llelllenl aboi/ 1amme11t la réunion pagno es, c IOS~ que opuu~n pu ique bT<', >ec/eurs de Fuentes de Ebro, ,\fediana el pif. 11

~t ldent du C ·11 11· d' Dema·1n à (' 0 rmençik grand 1·m1ni11e11te du coMilé de no11-interven- bnlamuque t1aurait 1amms acceptee. luos n<" semblent a11oiT obtenu d'au/" Tèsul1a1 ~ eta~ onso1 10 ene. in. , T • .-, • _ d . . d t f 
, as, lors de son arrivée ba1;qu~t Pn l'ho11110ur do l'armée. fion. D'ml/eurs, 1/ le 1ouma/, la (Io/le b11tan- que les pale.< massives de tm•ks siqnalées l1ier li comman emeu en che des forces 

tl•"'' Le Tim•s aait savoir que N. Hden, mque a asse= a fmre pour protéger les ce11,• plaa. gouvernementales des Asturies ordou-~~llQQS d '' OO gn:ind dl'SrOU"S dans so11 entretien avec te co1nte Gra11di roules marilimes impériales sans qu'elle "La jourm'r d'aujourd'hui - dit le corn- naut de fusiller uu officier et uu com-

Ou a trouvé eu possession de pri­
sonniers capturés une circulaire du 

:tRS j 115 b l'U U l' .1 n1uni4ué de 8alan1anqu~ à provos del-\ opé· ~1 11 B ancan a souligne ta nécessité d'aniver ,,.,p;d,,. aille se ~11arger aussi de défe11dre tes ra:ious do rnorcrcdi-1u1 une journée pleine missaire politique de tout détache-~°'Q:R~t •\. À- - . dn M. [hambnrlain men/ â des décisio11s positives. N. Grandi ferres d aulrui. ::;;:.!:'ire pour no; troupes du fronl nrago-
1 \"' ,1 n1,atio · - La commission Il Il aurait répondu que l'/lali,, 11e souhaite Le New& Chroniclo regrelle que /'011 • 
11luita1~' [o ns et le contrôle des a' ManthBStBr r1'e11 de m1'eu" que de collaborer â éclair- ait donnl ri N. ,lf11ssoli11i /'occasio11 de •• 

" (; • k ""' · Aprè.~ uut! as.H!: Jont111e accahnit, la /11/le .~·est ~ >.'t· 'enè •Bancak• Is ·ende· ci·r l'almo:p'ie"re. D'autre pari, aurai/ remporter 1111e victoire morale e11 accep-

meut qui aurait abaudouué ses posi­
tions avant d'a.voir perdu 40 010 de 
ses effectifs. ·•111:" IQ L V • ,, ra//um.1c au/ou, de .•tadrid, dam le sec/eur au a~~~l' ,C119 l e Ce soir et arri- -- ....-- d' 'l , I pas /a11/ /a procCdure proposée par /'/!11/ie. Sud-E..,I dt• la ,-apitoie. J'oici ,.

0
,,
1
:nent les di· 

1••- 1.llJJ~,ùe 30 octobre pour . ajoule le com/e 6'ran 1, 1 ne ,au 

~ 'Il •e "'" lat Londres, d. - Dans un discours p<'ches '"""slit11e111 l'e11chalneme111 des /mls: I.e gés ont bombardé durant toute la aPou emeutlestravaux qu•i·l a pronoiicé à ~.Iaiicliester! M. oublierque.''//a/ien'eslpasleseu/pays , t• d 
1

, t>b • 
1 

• ·pbi· · • 

' 

r
i r ce L _ <1<" t re, res rou, e.s r1..· u 1ca111f's enrevcre111 . é d'h. l ti é bl' 

'
~un·10 s élections. Chamberlain a évoqué le bon vieux assumant la responsabilite des ques- ES opnra ions D P"' .\llrpdse lu po.lilion de la Ca.>a de Na.>uelo JO~rn e ie1· es pos1 one r pu l-

n des d' ' t temps OÙ l'Angleterre était une !le, fions en cours. 1 Il ' Il Gra11de, û deux kilom<'JTes au Sud-Es/ de s,-.<enr1. cames de Cangas de On1s et d'Arrlou-

• • • Gijou, 15. A. A. - Des avions lnsur-

. qUQg "' lrlgEan S où elle disoosait de la 8eulo flotte •m · Le «Times., souligne, e11 outre, que ce ,. 1 • 1 JJ'a:itre.l /orce.s, opérant r1 qurlq11e.s kih
1
1ni:trc\ das sur le front oriental des Aaturtoa. 1

• 1 ~ Il l:!t:it b~1 .. ~n·1q11/Js portante au monde et où, dit-il, «nous '0111 "'s comm1mis/es qui SO/f/ res,OOll· po 1rE ro on1a E ED à l'Esi, "" le //.J11c Ouest de 1,, Ctt.'.\/(/ de la Ils ont b mb dé i 1 ·11 d'I 
• ~ fi Il u nu Il ne regardions le eiot que pour. VOi r le 

0 

'" u u Rei1111, coupaieut la TOl//e de Sem10. Les rr'pu- 0 ar anse e Vl age n-
Q, ~ ~t~ll\1 - temps qu'il ferait'" Il _était ev1dem- sables de la yrterre espagnole. Une Eth" • hliwins /111Tenl complétu ainsi /'encenle111en1 fiestos causa.ut des dégâts matériels ~!oQ ~~ déJi/ge • somaiue de no- ment beaucoup plus facile, alors, de grande parlie de la révo//e décla11chée IOPIE de la po.iitiou de Cuesta de la Reina. Le rom- cousldéi·ables. 
t/· , le~ 8 Uus. des banques parler de la politique étrangère bri- contre /es parfis gouvernemen/aux élait bal, commeuce à 16 heuTes, se Po1mui«il jusque 
,,:O,,o [16 Les républicains cédant aux attaques ~.~~le IJJI i~ d c

1
alistes en ma- tannique. dirigée justemeni COI/Ire ces agents qui ~ dans la 11uil. Le f.i ocl.t.TC, a l'aube, les nalio-

" !.11. es pa"s membres - Je doute pourtant, a a1'outé l'oia_- Un commenta1're du a 1 e l//R"fl,,e 1 tT~' . I 1n111e11/ e/pe11 des lnsu~gés se replièrent a.près une '
11 ·~. () <4 fla, · J avaient déue/opp_ une ac! ivite des truc li- n u:t con r -t ... ,, c n LJ vio e -~ I~ ~, 1 

n ~·.~tlqu!' se réuniront leur, que notre politique. étran,gè~e ait "Giornale d'ltali'a" rta111 Jouie I• matùiee des combat' 1,è, d1m .<e l'ésista.uce acharnée à la fin da l'a.près· 

~ 'ln.~·r'at·rotiendra à cette 1·amai·s ét' moin8 agressive quau1our- ve e11 Bspagne. Cette interventio11 da11s 
1
. , 

1 10 
d, P .

1
.

1
, , in· le 

-, \; iu "' R tvrrre11 au 11r e. oJ1 to ,., rtce111 t:n o11- midi au sad-ouest d'Arriondas. 
1
011 d'une banqùe d'hui. Si nous réarmons ce n'est pas /es affaires d'Esp rgne n'est ~as devenue orne, 14. - De forts groupes de .. ,..!!!!!'!'!!!!!!11!!!"!!!!11!!'!!!!!!11!!!!!"!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'"!!!!!11!!!!!!'!!!!!'~!!!!!'-..,..,. .... !!!!"""!!'!!!!!!!!'""' .. ,,.._'!" 

~ti ........._ qne nous ayons des desB~ins sinistres moins da11gereu;. par le fait qu'elle a pillards, durant ta dernière période ·s· . b t. b . · 1- - - t ~ ent -- contre quiconque. Si llOU9 sommes at- des pluies eu Ethiopie,ont assailli pnr om es e 0 us p euven Ots S 1 taqués nous saurons nous défendre eté opérée cla1Ide<fi1Ieme1It et d'une ma- surprise quolques-uns de nos petitR 

' 

tn p 
1
e multipliBnt comme nou~ 1e fîmes ~ans te pass•'. nière i11officie11e. postes isolés dans ta putie centrale 

~ 11 t· mais il n'est pas de nation au monde p d dE'I · dBS nE'goci'afl'ons du 11aut ptateau éthiopien.La réaction 

1 
• 

t 1 ~ES.IDE 1 qui ait la mémoire plus courte en ce also11drBes, /J~.' •t ' (De11/er) - le• 'd'e'- prompte et efficace de DOS rnleureu- sur es concessions Q :\ . ---._____ qui c:incerne les querelles passées. • ,. '" • ses troupes coloniales a partout réta-

tt 1111~ PPocJamat'1on On nous attribue un degré de ruse claratio11s que les représe11/anl.< de !'Ail- bli la situation, ramenant les popula-1 l 
. .

1
. , 1 . 1 é 'té lions à leur activité pacifique et les ' Ch h •• pus que mac uave 1que. _, ais a V ·r1 gleterre et de la France fero11/ à la ré- d b g a 

at est que le point essentiel de notre pO· . é d, . f f' libérant U rigandage.I a an 1 
Il,_ d • • li tique étrangère est de vivre on paix union du coml/ e non-lit erven ion sa- Au cou~s des rencontres qui ont ou 
1 ;'1 b Sl"O" avec nos voisins et d'utilisor notre medi comporteronl un appel urgenl â la lieu certa1nos bandes de pillards ont .___ ''~! ~,,. li Il Il 1·11fluenco l!OUr rendre possible, l>ar coontfratio11des puissances, mais ne lais- été litt~ral~ment détruites et beaucoup Ch . 

1

. h' . d Cl 
1. 1 "'• \ "'-- - " 1 f t FRONT DU NORD de ape1. quar 1er c mois e ian-,~~ ·~~l ~, ~ ..,..__ des discussions pacifiques,lo règlement seront aucun dou/e concernant l'illlpor- doc 1e s on péri parmi lesquels le ;...;,;..;;.; __ ....; ___ _ 

" 

1 

., e • 
1 ~- - u h' d to tes les d'iff

1
'cult's ean• recourir 1 . «degiac" Auraris, los •grasmac " Ter- Les force• i"apotiai'ses et mongoles <>haï, nne bombe japonaise est tom. '·~' ... 1 •• , ,,, ne ma.c •· e u ~ ' · a11ce l11fale que la Grande-Bretagne et A o " d 1 

, •., ""' reghe, ntone, Yen Selassie, Belaine 
1 

n bée sur un tramway e a concession ~~a .. le:~ ... de ~aiiter ce soir à ~oguusecrore11.t1'11ue1·011s a· rechercher et la France attache111 â 1111 progrès imme- Tesemma ot Ligg lima. ont occupé Koueisou, chapita e e internationale. Le nombre des victi-
1 "tt "

1

li <>aif à L dd " d' 1 d Souiyan, hier matin à 10 eures. 
1 

T t 
1 

b 
1 

~ ... ~, e ' a Y 
0

• a· uti'ti'sei· toutes les occas1'ons qui <e 1a ans le re/rait des volonlaires. /l 11e . . mes est é evé. ou es es am u ances 
,-,. 

8 

, ~ "n t t · Le • degiac ,. IIaitou Chebbede Le n-ros des forces Japonaises a oc- d 
1 

• t 'té é ~ 't 11 n ~ " ren ame · · l es sera 'ait aucune me1111·0n pour le -'e'/ai "' e a concession on • envoy es sur i I•' 1.._ lira ortl.est de Jaffa présenteront pour éhmmer es écfaus 1
' . . u. principal instigateur dee brigand", a cupé Yuanshih à 309 klm. du sud- les lieux. 

1 t• ·• 1.. 011t · de mau\·aiso volonté et de m •ance des 11egociat1ons, mais les deux pa_vs con- été capturé et fusi'l lé. ouest de Péking ot continue soc avan-·~t •re Eté t é Des · On annonce que des avion~ chinois ~"l o
1
- lit E u s. entre les nations. vinrent que si ce: nouvel effort demeure Dorant l'exécution de ces opéra· ce le long de la voie ferrée Pékin- ont survolé pour la promiore fois ta ~. ~, ' 011 ~ talement tirés C'est notre sincère désir de voir tions, trente-huit cfficiers. trois sous- Hanl.:ow. · 

" tl'>'•ten~ntre les voya- prendre fin le plus ~ôt P?ssible. les sa11s rtisu/tat on ne peut pas s'atlendre officiers. quatre soldats et treize che- Le détachement japonais qui s'est ~~~ito~e~,;~1:~'io~~J· anpo~:;~sst,et bloesm bdaér: 
lii. '' ~a <le se dégager conflits cl'Es:c::?nc:ctd Extre~e-Orient que la situation actuelle Colltinue. mi·ses noires sont tonlbés. En outre 2 en

1
pa1·é de Tsing-sing a atteint le 

1
3 

1....,' .. <> • ~ d è • 1 f pôts de munitions du port de Takon. \:• '&. • ..ons éventrés. qui occasionnent tant e mis res et • • officiers, un sous-officier, trois soldats Niangtzekwan, ville sit~ée à a ron· ~'1~ ~\t l:.aJ' • de souffrances humaines. Cette version est en opposition avec les et quatre chemises noires sont morts tiilre du Ilopei et Chnns1. Les troupes :. 
"'t~ ~ 011rnE ~_,~ -- sources françaises qui continuent à parler de des suileo des blessures reçues au chinoises battQnt on rQtra1te Vors le Londres 1.5.- Les COI/cessions .!lran-~"1,_ t ··~~, '~r· e d'hier a été H la fixation d'un dclai minimum. Le speaker coui·s des Opéi·ati'o llS. Du 

1
er au 

3
0 SI si· , . 

" ' ç •ft L d • 1 t' d • h " 1 R d' !' . . . ian . . . . geres o11t ver,·1 h1'er une des 1·our11Jes 'es J ' • E a4to ç <l'agrse_ions. 3 er ara ion u "IC ue a .a 10· arisa communtquc ce matin : septembre liJ:J7, les morts pour cause Une autro colonne Japonaise a du- "' ,, 
liii,• ~~, iE 118 c11: boudé de U U Il De.< instructio11s ont été' transmises â de service et de maladie s'élèveut à 4 jà d•lpassé l'aisitang, au sud-e&t de plus /roubles depuis le commencement 
lt, ~,Ili ~i~~· sa

1

11; à coups • t d I ' • 1 b"J't • l'ambassadeur de Fra11ce â Londres N. officiers, un sous-officier 19 soldats et Knyoi. de la guerre acluelle. Des obus chinois 
l\:'tE, .. t1 ~": de ltilomètres au SUJE E '1nv10 a 11 E Charles Corbin, ainsi que les étemenls 7 Chemises noires. r Ou annonce de source "11i11oise son/ lombes dn11s les rues, faisant des 
1, e~~ , l .\rabe et 5 de la déclaratio11 qu'il devra faire dès Le Gioma/e d'l/alia écrit, qu'une nouvelle ligne de déf9nse est hecatombes parmi les réfugie~ c/11!1ois 

l 'L~ ~ 1 dE Ja BnJg1'qun la première reunio11. Paris et Londres « Aver notre méthode de sincérit~ en cours de construct10n le lùng de qui y calllpcnt. Plusieurs m01so11s ont 
11 1• te. a Proclamation de Il Il demanderont que l'impor/ante queslion habituelle, nous publions cette liste de la frontière séparant le. Hope1 du Ho- eté dt!lruites. 

l :'ll)l~ht du retrait des volontaires soit fJblenue nos morts devant lesquels la nallon nan, an sud de Cl_11ch1ac~ouang, af1ln le croiseur americai11 cAuqusta. a été 
"•· s'incline _respectueusement. Et ainsi d.'arrêter l'avance Japonaise vers a r ,,- . lp r Ull obus j'aponai; un marin ~ 4-e ,'lite ;é . Berlin,14. AA,-Commentant l'échan· dans un dli!ai de quinze jours, faute de tout serait dit, s'il ne fallait s'insurger rive nord du fleuve ,Jaune. a em a ' 

,. .\} un.ion ge de notes entre l'Allemagne et la quoi les deux gouvernements repren- contre l _1~noble spéculation de cor- FRONT DE CHANGHAI a èlt! qriévement blessé. les Japonais 
•1-tq ,r.0~eltalldrie Belgique,le iournal"National Zeitung» draie/// leur liberté d'ac/ion. tains milieux internationaux basée Au cours du bombardement aérien/ 

011
1 <Aprimé leurs excuses. 

'•· 11,i, "Il pb11 d"EssPn écrit notamment: Lord Perth et N. Blondel commu11iqu~- sur les Opérations de police alor ~ .,,~ lir y p • , . "La Belgiqua n brisé les derniers . l qu'en réalit~, l'Ethio,-lie est pacifiée 
' 

1~ 1
f 

11ESldBra 1·1e11s de la politique de la guei·re et ro11t aujourd'11u1 au comte Ci•no a /e . • • 
1
• ?• '• I' grace u muvre du maréchal Gra-1t ~" 1 

· con>ti'tue maintenant un Etat soucieux 11eur'des sunnestio11sfranco-brita11niques. q,1 ' q <..e - • :î::î zian1.,. 
"' .. ,, ~. 1 '/llOfitl El de spn imiolabilité et de son indépen- L 'du B proposE'E 

1 ~·4;:··~:111q~.~ 1'~111ier ~~;d de danCP, libre ~·engagdem~.1;is discri,mi- D prOEE r 
\;_bo,, ''q t;t 'o, ·Duff Cooner natoires. LA v1sago e urope s est Londres, 15. - Co11cema11/ la procé-

b ''~ cfe - llr7Pt ,.. • trausfoi·mé-11 faut relever que cette sta• 1
' ~ "'1,/' ro,:"111 " 

1 
11 Port- bilisallon a été réalisée grâce à des né· dure qui sera propo,(e e11 vue d'un re. 

~~ q. '"•• -•re11 '
1 

•xandrie gociations bilatér.ales ,sur un problè- Irait progressif el simulla11é des ~olon-
,,w,,, <o"'~ q1

•111 /'ce n1ifi1a1re a me nettement déf1111. :Nous répondons /aires d'Espag11e, le plan qui seralf pro­
~ ' ~e, ,/"

11r:1",,1
11

;1r111 SJr Du- aux cris de haine non . par des 'posé demain comporterai/ renvoi le plus 1 ·~ 1/'o,r;' 1
a ,11é es forces na- parole& sans lendemain, mais par des lot possible, en Espag11e, d'une ~ommis-

~'11,~b1: 1
1'q;, diterra11ée te ac~:· Journal «Deutsche Allgemeine I s1011 chargée de me/Ire au poillt de con-

/.~• 1, 
11r1~:1 

le ~1 c
0
'
11

"1andant Zeitung• écrit: cerf avec les gouvememen/s df' i'•lence 1
-"'t "' "t '•·""' · b · t. d gou _, d 
' 1 <11f 'oCf, r:/e /' ira/ Nac •Cette contri ution ne ive . u - el "e Burgos les mélho es de rapalrie-

,,~,,,; '• b •·o,1.,,~"1at1on an. vernement allemand à la palle f?rme ment des volontaires étrangers. Tous les 
r,Q,,, ~.,q,'""1ier ,' Su1tJa111 le un contraste frappant avec les idées 26 E!ats qui participent aux travaux 
•1 • 1 t c/. •orrt d 1• erronées do ~L Roosovolt " . . . 

q,111 q ,,1 • c011cert e A· • du Comité de no11-111terve11t1on seront ap-
'"1 ~a11 avec les L'impression en Hollande pelés â appeler leur concours à la com-e,11 o11 e1 M, 

''lat r éditer- Amsterdam, 14. AA.- Les déclara· mission d'experts. 1
"'" •n L 'b 

1 ye, lions germano-belges out trouvé en Les droits de belliglirance seront ac-
Hollande un accueil très favorable. 

tB "front populairPi" 
&Brait-il wOmpromis ? -·-Divergences aux élections 
cantonales 

Paris, 15 A. A.- Le nombre des dé­
partements dans lesquels les radicaux­
socialistes, les socialistes ou les com­
munistes refusent de réunir leurs voix 
&ur nn seul candidat du front po1rn­
laire pour le deuxième tour de scrutm, 
augmoute toujours. Selon une. com­
munication do Pans-N1d1, dans six dé­
partements existent actuellement de~ 
divergences de vues très accentuées a 
ce sujet. 

Un incidBnt 
gBrmano-tch8coslovaque 

partie du comité d'honneur de l'Ex· 
position et il écrit : 

. <•L'Allemagne est attaquée de la ma­
mère la plu& grave. Il faut que le gou­
vernoment tchécoslornque s'explique 
off1c1ousement à ce sujet. Le peuple 

Tableaux injurieux allemand n'est aucunement disposé ù 
à l'Exposition de Prague supporter l'attitude prise jusqu'ici 

Berlin, 14, ,\, A._- La presse ber!~- par le gouvernement tché<:oslovaque ... 
noise •'(o]ève unammement c?ntre la La Berliner Bœrsen Zeitu11g, après 
nouvelle provocallon, faite à_ 1 adr~sse avoir fait remarquer que quatre de 
do l'Allemagne par l Expos1t1on d Art ces tableaux iujurieux se voient en· 
inaugurée à. i:ra~ue et qui contient core à l'Expsition de Prague, déclare 
des wuvres i111uneuses pour l'Allema- quo l'Allemagne devrait réagir contre 
gne et le chef de l'Etat allemand. l'opinion qui rùgne dans les milieux 

Dans un article intitulé" Le scandale go_uvernementau~ tchécoslovaques au 
de Prague" le Berliner Lokal Anzeiger, su1et do ce que 1 on peut entrepr,0t1-
fa1t ressortir que le président .\1. B~nès dre contre le se~t1m~nt_ ~1al!onal ~un 
a accepté la présidence d'honneur del grand Etat v~1sm. L opm1on publique 
cette exposition et qne le président du allei:i~ndo A:1ge. que to_us ces ::>?vra­
Conseil )LIIodza ainsi que le ministre g_e~ 1111ur1eux soient retirés de 1 Jupo­
des Affaires étrangères M. Krofta font s11Ion. 
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A la. recherche du temps passé 

Quand la rus de l'lndépsndancs 
s'appelait la grand'rus dE Péra 

La Municipalité a entrepris l'exécu­
tion d'un programme étendu d'as­
phaltage de nos rues. Après les tron­
çons où cette opération a été exécutée 
à titre d'essai, du côté d'Igtanbul, le 
tour viendra à l'avenue de l'Iodépen­
dance, à Beyoglu. Peut-être le m~meut 
est-il opportun de procéder à ce pro­
pos à unej évocation, nécessairement 
rapide et sommaire, de ce que fut l'his­
toire de nos rues. 

si l'on préfère du style c caserne» qui 
est le plus laid qui se puisse conce­
voir ; elle formait saillant à l'endroit 
où s'élève actuellement le chalet de 
n~cessité, quoique celui-ci soit beau 
coup plus en retrait ; on l'a démolie 
après la Constitution, - et la ville n'y 
a rien perdu, au contraire !) 

AbdUl Aziz et le premier esaa.i 
d'œuvre édilita.ire 

7 aksim « ou réservoir de distribu­
tion d'eau », ombragé de grands ar­
ùres, (ceux-ci ont malheureusement 
disparu depuis et il faut ie déplo­
rer). 

Hopital Français ; 
Nosquée Aga Cami ; Jusqu'à la seconde moitié du siècle 

dernier la Municipalité d'Istanbul de­
meura parfaitement indiffér~n~e aux 
9uestions d'édilité el de vo1ene dont 
1 application bouleversait et renouve­
lait la physionomie des grandes capi­
tales d'Occident. Le feu, ljUi purifie 
tout, se chargeait seul de temps à au­
tre d'assainir radicalement tantôt l'un, 
tantôt l'autre des quartiers de la capi­
tale. Mais, le fléau passé, on rebàtis­
eait au même endroit avec des maté­
riaux semblables et dans les mêmes 
conditions qu'auparavant, les mêmes 
maisons. 

Abdül Aziz se préoccupa le premier 
de réformer quelque peu d'aussi fû. 
cheuses habitudes. A la suite du grand 
incendie du 2~ août 1865 qui dévora 
tous les quartiers compris entre Vi­
zir-Iskelesi, la Sublime-Porte, Nuri-Os­
maniye, Çemberli Ta~, l'At l\leidan, les 
deux quartiers grec et arménien de 
Korn Kapu, il fut décidé que l'on r(>­

aerverait à l'avenir de grandes ru~s, 
larges e~ bien trac~es., sur le terr!llll 
qui venait d'être a10s1 déblayé. C est 
de cette époque que datent la ~r~nde 
rue macadamisée qui va de V1z1r Is­
kelesi au «türbe» de sultan l\Iahmurl, 
en passant près de la Sublime Porte, 
et la plus belle partie de la rue d• 
Divan Yotu. 

La construction des tramways a 
contribué également à l'amélioration 
d'un certain nombre de nos rues. 

Le Beyoglu d'a.va.nt 1870 
Pour ce qui est de la grand'rue de 

Beyo!!'lu, elle conservait, à cette épo­
que, 1 aspect tortueux qu'elle avait ro­
v~tu du fait des constructions éle•ées 
au petit bonheur, tout le long de son 
parcours. 

Les plus importantes de celles-ci se 
trouvaient concentrées sur l'emplace­
ment approximatif actuel de la Cité 
de Péra, ou passage Christaki, où voi­
sinaient, dana une promiscuité assez 
inattendue, le Jardin des Fleurs, le 
célèbre théàlre Nahoum et l'église 
catholique. . 

Ici, encore, l'œuvre de déblaiement 
a été accomplie par un incendie, celu! 
du ~4 mai 1870, de sinistre mémoire, 
qui ravagea plus du tiers de la su­
perficie de Beyo~lu. 

On en profila, pour donner à la par­
tie de l'ancienne rue de Péra allant 
de la place du Taksim jusqu'au carre­
four de Galata .Saray un tracé recti­
ligne et une largeur, jusqu'alors inu­
sitée en notre ville d'à peu près dix 
mètres, régulariser l'alignement des 
maisons et les border de trottoirs. Le 
long de ce tronçon de quelque 6CO 
mètres furent érigées les plus belles 
maisons de la ville et le tramway ne 
tarda pas à y circuler. 

Grand Hôtel el Café du Luxembourg. 
Notre guide dit grand bien de ces 

deux établissements. Lisez plutôt : 
•Grand Jlôtel (ancien ht1tcl du Luxembourg) 

situô ùnns Io plus Ueau quartier de Péra, 
Grand'Rue, No IJO. Grande et belle cons­
truction; nn1énage1ncnt et ameublement trOs 
oonfort...1.bles. Service rt!gulier. Ilûtel bien 
tenu. Des bains à l'europl>enne sont voisins 
de l'établisscn1ent. Cuisine française ; bonne 
cave. Pension suivant l'apparteincnt qu'on 
occui;>e, de 15 frs (18 à 20 rrs par jour avec 
les vins et les extras). Trnu par une fa1nille 
rra.nçaise ; circonstance precieuse, surtout 
lorsqu'on voyago en famille.• 

Que tout cela est donc alléchant, et 
combien n'est-il pas regrettable que 
ce mirifîque hôtel ait disparu ! Le 
théâtre Verdi se trouvait • dans les 
constructions mêmes du Grand Hôtel ; 
en hiver : opéra, opéra-comique, con­
cert >>. 

Le Café du Luxembourg su bsisle 
seul. Il était au rez-de-chaussés du 
Grand Hôtel et bénéficie, par rico­
chet, de l'enthousiasme qu'inspirait 
cet établissement à l'auteur anonyme 
du Guide-Joanne : 

.Le plu• beau, le plus conlortable et le 
1nieux (r{-qucnt.j des cafés <le Constantinople ; 
c'est devant ce café que passe entre 4 et li h. 
du soir, touto la société élégante de Constan· 
tinople, à l'heure de sa promennde quo­
tidienne.• 

(à suivre) 

M. Carco à l'DcadÉmiE Boncourt 
Paris, 13.- M. Francis Carco a été 

élu membre de l'Académie Goncourt. 
• •• 

M. Car~o, de son vrai nom Fran9ois 
Carcopino, est le frère du directeur de 
l'Ecole de Rome, membre de l'Institut. 

Il s'est spécialisé dans la descrip­
tion des bas-fonds et dans l'étude du 
« milieu » des • mauvais garçons•. Par 
ailleurs c'est un poète délicat et sen­
sible dont les premiers vers ont rem­
porté un immense succès. Paul Bour­
get le lança comme romancier et ~e­
puis lors il se trouve au tout premier 
rang des romanciers contemporains 
français.Ses principaux ouvrages sont 
Jésus-la-Caille, les Mauvais Garçons et 
Traduit de l'argot.Certains de ses per­
sonnages sont fort attachants et tran­
chent sur les autres gens du •milieu• 
qu'il nous décrit avec un art consom­
mé et nne langue savoureuse dans la­
quelle naturellement ne manquent ni 
les mots ni les expressions arE;Otiques. 

Francis Carco, par cette élection 
chez les Dix où il remplace feu Ché· 
reau, se voit fermer une autre porte : 
celle des Quarante chez qui il faisait 
figure de candidat éventuel. 

Les anciens combattants 
condamnent la guerre 

Paris, 14.- Le congrès de la Fédé­
ration Internationale des anciens com· 
battants s'est achevé par le vote d'une 
résolution constatant qu'une nouvelle 
guerre serait l'effondrement de la ci­
vilisation. Des réunions seront tonnes 
dans tous les pays, et jusque dans les 
moindres villages, par les anciens 
combattants, au pied des monuments 
aux morts au cours desquelles des 
vœox seMnt formulés ~n faveur du 
règlement pacifique des litiges inter­
nationaux. 

VIE 
LE VILAYET 

Le renouvellement des permis 
de séjour des étrangers 

Pour éviter l'encombrement devant 
les guichets de la 4me section de la po: 
lice aux ressortissants étrangers qui 
doivent échanger leurs permis provi­
soires contre des permis de séjour 
définitifs et donner aux autorités le 
tempil nécessaire d'effectuer les enre­
gistrements et formalités, la Sûreté a 
fixé des dates pour chaque arrondisse· 
menl. Les étrangers devront donc se 
présenter aux dates indiquées ci-des­
sous. Passé ce délai, ils encourront les 
pénalités prévues par la loi. 

Voici les dates fixées par quar­
tiers : 

Beyoglu 
octobre. 

et Ni~anta~: 15, et 16 

$iijli : 18, 19, 20, 21, 22 et 23 OC• 
tobre. 

Tnksim : 25, 26, 27, 28, 29, 30 oc-
tobre, 1 et 2 novembre. 

Be~ikta~ : 10 novembre. 
Usküdar : 11, 12 et r3 novembre. 
Adalar: 14 novembre. 
Eminünü: r5 et 16 novembre. 
Kadikoy: 17 et 18 novembre. 
Fatib, Ilakirkiiy, Eyup : 20 novem­

bre. 

Le nouveau règlement 
des agents de la Sûreté 

Le ministère de l'Intérieur, dans 
une circulaire adressée à tous les v i­
layets, souligne l'obligation pour les 
agents de police de se comporter tou­
jours avec la plus grande courtoisie 
à l'égard de tous les compatriotes et 
de répondre avec empresse ment aux 
questions qni leur sont adressées. 
Un projet de règlement élaboré à cet 
effet et approuvé par le Conseil d'Etat 
sera soumis prochainement à la ra­
tification de l'autorité supérieure. 

Des sanctions, pouvant aller jusqu'à 
1'.1 suspension de 10 jours de traite­
ment, sont prévues par ce nouveau 
règlement à l'égard des agents do po· 
lice ou des préposés de la Sûreté en 
général qui s'abstiendraient de ro­
pondre à une demande de renseigne­
ments qui leur serait adressée par le 
public ou qui useraient de mauvais 
traitements à l'égard des travailleurs 
et du public en général. 

Tout agent qui s'endormirait au 
cours de sa faction ou au moment de 
la patrouille ou qui hésiterait à ac­
complir son devoir dans un cas où 
son intervention immédiate s'impose­
rait sera rétrogadé d'un degré, dans 
l'échelle hiérarchique. L'élaboration 
de faux rapports, la falsifisation de 
documents officiels comporteroot la 
radiation de l'agent qui s'en rendrait 
coupable, indépendamment des saoc· 
lions pénales et des poursuites judi­
ciaires que comporte le cas. 

Des amendes sont prévues à l'égard 
des agents qui quitteraient, sans au­
torisation préalable, les limites de _la 
circonscription municipale dont ils 
relèvent. 

Les commissions de discipline, cons­
tituées conformément aux disposi­
tions de la loi sur les fonctionnaires, 
et le~ cours de police prononceront 
l'application de ces diverses sanctions. 

LA MUNlCIPALITÉ 

Les avertisseurs d'incendie 
Le projet concernant les avertis­

seurs d'incendie sera appliqué cette 
année. A titre de participation :;.ux 
frais des installations envisagées. cl~a­
que propriétaire d'immeuble sera 111-
v1té à verser 3 ltqs. A l'instar de ce 
qui se pratique en Europe, on devra, 
en cas d'incendie, briser la vitre de 
l'avertisseur et presser le bouton d'a­
larme. Les brigades de sapeurs-pom­
piers sauront ainsi immédiatement 
dans quelle rue et dans quel quartier 
le sinistre aura éclaté. Cemme une 
pareille installation, en raison notam­
ment do l'extension considérable de la 
ville, implique des dépenses évaluées 
à des millions de lqts. auxquelles la 
Municipalité n'est pas eu mesure de 
consentir, il a été jugé opportun et 
équitable de demander le concours ~es 
propriétaires, qui sont les prem1~rs 
intéressés à l'application de ce pro1et. 

Parè contre, les 500 m. environ du 
deuxiume tronçon, depuis Galata Sa­
ray j squ'au Tunnel, conservèrent 
leur tracé capricieux - voie étroite, 
à peine de? ~- obscure, tortueuse; les 
trottoirs faisaient presque complète­
ment défaut, ou étant si exigus, là 
o~ il y en avait, qu'il était presque im­
possible d'y marcher. _Beaucoup des 
saillants qu'y présentaient les cons­
tructions, jusqu'au beau milieu de la 
chaussée, ont disparu. Il a fallu la 
guerre générale pour pouvoir éliminer 
impunément celui présenté par l'an­
cien Consulat général de Hussie, sur 
l'emplacement actuel de Narmanli han. 
Mais d'autres subsistent, qui étran­
glent la voie publique - legs siugn­
lier du vieux PMa ottoman et cosmo­
polite à !'Avenue de l'indépendance 
de ta République. 

Sou• la conduite d'un 
vieux guide ... 

AttoPd culturel 
hungaro~esthonien 

Il nous semble que l'on pourrait 
faire appel également à <Jet effet aui: 
compagnies d'assurances qui ont aus~1 
tout intérêt à voir rapidement identi­
fier et circonscrire les incendies éven· 

Voici comment un vieux Guide Budapest, lü. Le mimstre de tuais. 
Joanne, datant apparemment des !'Instruction pu~lique .hongrois et son La muoicipa!ittl désire rendre ap· 
abords de l'année 1890, énumère les collègue esthomen signèrent un ac- plicable ce pro1et au coum de la pré­
points qui, de l'avis de son auteur, cord culturel entre le cieux pays. \sente session et prendre toutes ses 
eemblaient « les plus digues d'attirer 
l'attention •· . ;...;.oJ 

A gauche, en allant du Taksim vers 
Galata Saray ; La Sainte-Trinité 
" grande église grecque de construc­
tion récente (1882) et de style byzan­
tin>>-

Pharmacie Della Sudda ; 
Pharmacie anglaise ; 
Lycée impérial ottoman de Galata 

Sara y. 
• situé au fond d'une grande cour plantée 
d'arbres, fermé sur la rue .Par une grille mo­
numentale fianquée de pilie!• •ur lesquels 
ee détaohent en relief les reservotrs et les 
vasques de dcwc fontaines en marbre 
1cnlptée. • 

Corps de garde ou Kulluk et pré­
fecture de police de Galata Saray · 

OC \L 

l~ 
Vendredi 15 octob~, 

Le problème du Iogeniellt 

dispositions en conséquonco. Comment. cre.' e~Jt. 
L'eau de Ta,delen ep 

Les nOUVPlles installations cle l'eau des propr1e" ta1r 
de Ta~delen comportMonl d•·~ apµa-
reils ultra-modernes qui n'ont jamais -----------· - acl?rf .,.i 
été utilisés j usqu ïci dans notre µays. . un car csr>' 
Dans co but, un spécialiste est rnnu Nous avons publié voih\ deux jours ment, en Turquie, ée f,e ~ e'l 
d'Allemagne pour ôtudior leur place- un entrefilet annonçant l'initiative que gence même éJoign ~ 10°.

1
• d'" 

ment et s'est mis on contact avec ln vient de prendre ln Ilanquo Foncière agricole du pays enlè• vill6' :, 
commission constilu6B à l'administra- et <les Orphelins nu sujAt des facilités pulation exagérée a;~rquie 0

1 1 
tion des Vakifo. On évalue à 3G.OOO li- à tccordor aux fonctionnaires, afin do part le fait que la niilrelfle1~elfli 
vres le coût dos machines qui seront le~. "'.ettre en situation de do~onir pro mencé que tout der ui no01 

1w 
achetées. P1 ml.ut ea cle leur maison. Cet hi d~ci- dustrialiser permet 8 en ce<i, ,1 oi 

Des d6pi>ts d'eau de Ta~dolon 80-1 8\0~ ~e . 1n Banque Foncière nous dustries de s'ériger t ch 01 ~0elil' 
ront cré?s dans los princitrnle8 villes P. a1c.e ev.nut un problomo d'ordre so- droits soigoeusemen per~sO~,p , 

· ' . • crn 11arlttul" · d 1 · teur {J d'Anatoli" Ainsi celte eau qui eouto . d 10rement mgu nos es s entourer pour JUS r , 
" · i\ pa,·s Ill ustriels ou· l·t pop 1 t. ·1 · d t t )es P 011 J;, actuellement cent paras Io verro i da~1s deR a 1 ' : u a ion v1 vrier e ou es : " ,~~"' 

Ankara pourra ôtro ohtenuo :\ ''ingt , lé gg omr.rat1ons sou~ont sur- lisations européenne~ les r~s!"'~ 
peup es, 1t ès souvent rnalsames. pour les ouvriers ode diie 1~ ~.,; paras. 1 . ,r,. 

Los nouvelles installations dcrronl Cette quost1<;>n est encore en Tur- restaurants, salles cet n.ur ~ 
Mre achevées eu six mois. quiP: prosq~e inexistante. Elle se po- etc. Ainsi, pris sous 0u1r1er rl!f'f 

1 serait peut-olre avec plus d'acuité dans blème du logement 0u 'fU tfl 
.. et cellE• de Terkos les campagnes, la population de la jamais se manifester e sO" • 

t t uo 90- .J 
Los maraîchers do notre ,-illo qui Turquie étan presque en totalité Il reste cepeuda.Jl 10ut tte'i\!"(y 

sont t0nu• d'arroser leurs potagers agricole, mais elle rMôt dans ces con- gorie de travailleUl'00juB a;;~.,. 
avoc de l'üau de Terkos >o plaig1rnnt d1tions nn caractère spécial relevant ressante quoique. Jll 8nl ~;ni~·· 
de cc qu'elle ost trlls chère. Ils vien- d'un plan agricole gént<ral dont nous fois même relat1veJlld,sd0 1111~ 
nont d'ontrepre.idr" une nouvollA dl>- n'avons pas à nous occ_uper ici. Bor- celle des employ~s de' 1, "rriO'..f 
marche auprès do ln mur1icipaliLl1 nons-nous donc à étuchor l'initiallve banques assurances, fo0 'e1!11"

1 

I' l' .. d ' 1 que 1W pour demandllr le h~néfice d'un tarif do la ,an quo · oncicre u •eu! point merçants, et cel e 10 pe a' 
rOduit. Il semble toutofois qu'on ne dll vuo citadin. d'appeler en France er• " 
pourra pas leur donner sati~faction. Dans l'Europe occidentale où la ne bourgeoisie. 1'00

1fn1el: ·.~ 
création et Je d6veloppement de !'in- Bien au-dessus d~e 108

111 1;,: 
dustrie or.t attoint un s!ade supérieur. l'artieao au point à P'\ ~11'.'.:,•· 
les municipalités se sont trouvêes en et même finaocie~, elfle~el (111 

faco d'un problème du logement! à vent même finaoc~è~ité it for 

Les receveurs en uniforme 
On a jugù opportun d'irnpo•er un 

même uniforme aux receveurs dos 
diverses lignes d'autobus de notre 
ville. Un spécimen a HG pr•'paro à C(• 

propos par la munic1palih\ et il devra 
être adopté par los intéress,1s dans un 
délai déterminé. 

Les nouveaux pavillons 
des hôpitaux 

La municipalité comme d'ailleurs le 
ministère de l'IIygièoe et l'ndm11us1~ra­tion do l'Evkaf attachent toute 1 im­
portanco qu'elle mérite. à l'au~m.enta­
tion du nomùru de lits dea hop1tnux 
do notre ville et affectent :\ co pro­
pos des crédits à leur budget a11nuel. 

La construction de nouveaux pa­
villons a éM entreprise en divers hô­
pitaux, savoir : un pavillon de 60 lib 
qui coûtera 93.000 livres à adjoindre 
à l'hôpital Ilaseki ; un pavillon pour 
la maternité et los maladies dGs fem­
mes à l'hôpital Gureba pour un mon­
tant de 94.000 livres et un a1Jtre pa­
villon à adjoindre au même hôpital, 
pour la section d'otorhinolaryngologie, 
qui cùûtera 82.000 livres. 

Hôtes allemands en Italie 
Florenco, 14. - Lo spectacle ly­

rique donné on l'honneur des 450 mem­
bres de l'organisation • Kraft Dorch 
Freude " hôtes do Florence a ou lieu 
hier soir au théâtre Verdi en présence 
d'une très nombreuse asqistanco. Ge 
spectacle comprenant l'introduction 
de " \Iefistofelo " do Boito, le troi­
sième acte des « Lombards • et 
d'cHernanin do Verdi fut entiilromont 
joué par l'onsemblo.solistes,chrnurs et 
orchestre du Dopolavoro do Florence. 
Cela constitue à la fois un hommnge 
des travailleurs italiens aux travail­
leurs allemands et la preuve do la 
puissance do l'organisation de l'«après 
travail » italien. Lo chef do l'orgam· 
sation K.D.F.de Berlin.le Dr.Adam fé­
licita les exécutants du spectacln et re­
mercia le peuple de Florence pour 
l'accueil réservé aux hôteA allemands. -Vers l'autarchie en Italie 

Rome, 14. - Le comité corporatif 
Central a continué ses travaux sous 
la présidence du Duce ot a repris ln 
question do la collulose. Ce problème 
a été l'objet d'une discussion trùs 
complète sous son double aspect: 
cellulose pour fibre textiles artificiel­
les et cellulose pour papier. 

Le Duce n résumé la discussion et 
a exhorté los producteurs à inteu si­
fier la production de la cellulose. . 

Ou a examin6 ensuite la question 
des forôts et on a discuté les travaux 
des industrie Axtactivos en relevant 
les progrès accomplis par les minos 
de Sardaigne et d'Istria. 

---------
Accident d'aviation 

lion marché qui réunirait le double à la grande 0131° oorr' 1•& 
avantage d'être favorable à l'indépen- naires, cette ctass~ proi1~ ~ ~ 
dance et à la santé des classes labo- accueillir un pareil p sil ieff>e "/ 

'il y .oO"'J rieuses. Elles ont en partio résolu la Nous pensons qu r Je ~-pl"' 
question par la construction d'irn- lak Bankasi ou pou 888t 
menses im•nouhes rle rapport - case un vaste terrain ar (fi 
pop~lare en Italie - ou par la con- l'on pourrait soude · 11oi~ cession !IA facilités financières por- RA oOIJ ·~ 
mettant à l'ouvrier de so construire "" 
une maisonnette qu'il paiera par men- ~ -~ 
sualité et qui, au bout do cinq ou dix --· od~I' 
année, lui appartiendra définitivement. DES 11·vrES au" 11'' ~· ,! f~a pren,i6rl solution de caractère I' rr.f'~ 
généralement municipal offre le dé- ~le! 
savantago de réunir plusieurs contai-

3
1ste 

80
J,tl' 

nos de personnes en un espace rel a- L' • Ak~amci • ~01e 80 U .,,r 
tivement restreint, tout en ne don- suggeatifs d'une vsi5té ~' 
na nt pas au travailleur la possibilité à laquelle il a a~ ,,no0 !~' 
de jamais devenir propriétaire de son zar. Elle avait _ét rnn11s;: i 
habitation. La se~onde, qui a suscité avis dans les 1ou9 )ivr~i 11ff.J1 un grand nombre ds sociétés de <:oos- vendus étaient de Jlle• fll;;!'.~ 1, 
truction à bon marché,esl très certai- tGsque tas de vol~11 <'olflf~fi 
nement préf<'rnble à tous les points de vraient la table 1 ~ 1111~ 0 1 4f'l'I 
vue et n'a que l'unique inconvénient de seur. Il y avait 11 11 8ée 4jei 
faire perdre à l'ouvrivr en chômage britannique do~1\ rel1 11~ l' pendant trop longtemps toutes les quai!, la collecllOi

4 
Fef

1 
I' "11,,, 

mensualités déjà payées. }1ais hl. l'in- années de la vrsll~o~ I' 1~ tervention do l'autorit6 légale et !'in- Mondes » des ou . ' \!"' f)')(; 
sortion de clause. particulières dans en allemand, et~~pr1•i ~~pCl'~ 
le contrat peuvent intervenir el pro- avoue avoir été 8• 11él 1• i..68~

1 

léger l'ouvrier en chômage. cité des prix attrl~(iCle t40 e ~ 
Relevons enfin quA dans les Bal- par l'estim~teurél~il Jll~vl'• ~Jll!i 

kans, et plus particulièremeol eu •ul- die Britannique osfl t ~,il 
garie et en Grèce récemment, il existe - Ce n'est pas ~il ,~~110 ilil,; 
une poh:ique de l'habitation ouvrière dit. Le préposé 8 dll 1' sil~ 
qui pro!'ède selon un plan très nette- l'autie extrë01 1 t~ 10111 ,JO 111 1;1,î 
mont défini. l'Université. P9t001es fil t0,~ 

A part dans certaines villes telles on trouve des J'S1 qlli j• fi. 
que Ankara, par exemple, la Turquie, de jeunes fi!le9•1jers .0s018, J.r, 
n'n pas ù s'occuper d'une crise de Io- un essaim d'éCO <\ur1. 1Je· i r 1 
gemont ot surtont d'une crise de Io- dans la cour dB; 01~~11 ~~~ ~ 
gnment pour ouvriers. En prenant le certainement~~ 11°81uelQ~" ~.; 1 
cas d'Istnubul, nous pensons que le admettant qu 1.u$• qil)e~ jO~ 
problème s'adresserait plutjtt à une dans les jour11f!;1 d'80 10

11c'~ ~ 
certaine classe indŒnie qui réunirait leur signaler· dis011

8od ~';1' 
aussi bien les arti~ans que les petits qu'eux ~ Nous 1us 11r Je P~ ~Olfi 
boutiquiers, c'est-à-dire uno catégorie taubul est le P qt1ieita1 el"' 
do trav1illcurs géuéralomoot indépen- lectoel de rurà J''·vres:J.1~ 
dants mais à ressources limitées et amateurs son\,es Jl Jjtl~oJ 
surtout variables. les enchères· ero~I 8 

01 (Ill 1 
. qués 5 LtqS·8 eS o re11. ol 

Cc sont, croyons-nous, les souls qui Or les encbilr diff6 t1tl1Q 
puissent représenter dans notre ville milie~ de ~' 111 13rill' Il 
les ouvriers d'une capitale telle que L'Encyclop6dl8 r ! rJIJll' r! , 
Paris ou BerliJ~ ; co sont égalem?nt trouvé acqlléfeu,11, cJJ u''', 
les souls qui so10nt sus~eptiblos d ac· 'dalll• vf! 0 s 0 11,9E 11 
cueillir uno mesure pareille à colle que f l!n ~u\ 110 gr11e 0~811 1~0! 
nous avons trouvée plus haut dans 1 t.iui Ne.atie coJlêget 11u ~oil· 
1 d 1'0 'd \ lll. 0 r n C 98 I es pays 0 CC! en · 

1
. Il Il vev . le ~ 1r. 

versa 10 oicl . 11 .\ 
L'initiative de l'Emlak Bankasi, que çonné. Et 9 0rt8 • 1e 5t1:1 

celle-ci semble vouloir réserv~r en par- gue qu'il raPP z dollfes ~ri' 
tie aux fonctionnaires. ménte toute V us GBve nsiS c~ Ji 
noire attention et il est bien que, - O~i je c0~si tes ~, ·, 
pour un commencement, ollo demeure . - n,e aJl jl,oJ'* 
circonscrite à une cat~gorie aussi ras- tms, com voY011'.'. 11 ... 
trmnte et aussi particulière que les bes ... M is non Jatitls· 0111° ,ol 
fonctionnaires. Nous pensons, en ef- d - r~ct~res à cB ~e$'1~11' 
fol, que Io public en génér~l, ne sao- es cantéresse~. . J •6r et 
rait encore s'adapter facilement au vous~· t à 9011 " oroll,,11 
joug quelque peu rigicl_a où le plierait - eS: feuiJl0 5·y e01 d-1 
une telle fac11il6 de paiement. Le pro- ~eur. ~eut pour c0tl ,~ 
jet cité plus haut exige on Turquie- oe p~ê , oe l ·" 
avant de pouvoir s'appliquer à la ves 1 ... ;\k~a01c1 11IC ire" 
masse - une. période expérimen~ale Et l'" 

10 
cellur 8•1111' 

qui permettr:i1t à cette masae de 1 ap- _'?Il a eu 110P: .ill / 
précier à sa 1uste valeur et façonne- combien .P pense 81r" ,,1 
rait sa mentalité de manière à la vres. Et ie u tibr 1err 

-+·- . . r 6 ndre suscoplible de bien compren· r,falbeur 9dette• 
Amsterdam, 15.- Un hydr::mon m1- dre les avantages et les devoirs qu'il - payé une·qtJO k , 

litaire tomba en mer, près do l'ile do_ implique. pa9 ds de boull ,, 
Java. L'équipage do neuf personnes Par ailleurs, ce projet n'a aucune· fou ~- __ ---:'y " 
péril. _ __ _ _ _ _ ~-:;::--:-.::-~ j ~ 

I 

!' 
'/ 

Ir 

' 
,, !;1 

~//-, ki 
,-1 _, \)1;' le , '(ffe..41 

y/\ \r J - u_( -1 - 1 i\ :·. : .i J 
' -(_ • ' . <ij 11·~ 

~~l;t'! '; ~f '.l "; f. \ /) 
-.....;..;;._o.< ..-:? ;1 

U ~~-- r<""' -==,---======---- eril F ft1',. 
- ProbPblCTfl µ/If 

A droite: 
Caserne de pompiers ; corps de garde 

ou J(ul/uk. (Il s'agissait d'une cons­
truction quadrangulaire sans style, ou 

- Il y a d'étranges lieux communs ... \ ·:·Ou parle toujours 
ÇDoslllD de Ce111al Naclir Culer à l'Ak1am) pmx ... 

de /'anqe 
des tra1ts 111ascu/l11s, •. 

de..• /<J 1 ... 1:t ~11 11e le rc..·~résente ja1nais .\OUS 1 

' 1 • 

.. .Pourquoi ce féminisme obsli11é Î 0111r.1e 
capricieu>e c 
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C()~l'E DU BEYOGLU 1 -••••--aaaaaaaaa&il&•aaaaaoaaaaaa iia1u11111~111aflllt.~lllaaa1•1 
t D'un bout de rEurope à l'autre. • traversant tes villes ..• 

t ~ ILS 1 dan,ereuse et charmeuse... l:'uettant les secrets 
J; des Etats-Majors ..• 

e- DU HDTDB~E j ~~~~1?.1oisetle Docteur 1 

Ssction d'op8rsttE ----Ce soir à 20 h. 30 

Toka. 

Travaux dB traduction, ;;,~~~ft:. 3! 
frJr1nalités auprès des bureaux effici.eli. Prix 
moJVré et service rapide. 

S'adresser : AJ'llali o.~- No. 40. 

( Fric - Frac ) 
Lomédie en 5 actes 
d'é"douard Bourdet 

Trad. turque de Fikri Adil 

61.lans et travaux. ~e comptabilité par comp­
table axporunenté en turc et en fran­

çais à partir du -prix de '> Ltqs. par mois. 
S'adresser au Journal sous R. A. 

1>,181\ti)-:- •• .. 1 DITTA PARLO AVEC: PIERRE BLANCHAR 

1 
''u . · AHBELLOT 1 sème partout l'AMOUR et LA MORT dans LE GRAND PILM !!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!I!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! 

1; ~n~ tl . . français entièrement tourné à SALONIQUE et que vons 

... (!o)!r!~~· 1:~~ 1~e~~r:;~~r.r:~~0 i~'~s~o1re • ~ verrez bientot au S U M E B. . 
1 
L!fDD~é ~:~J~~~a~déci~te• d~~g!~}ft~~:~ 

Pension chez famille honol'llble Grand's 
_ " _Rue de Pangaltf, Harbiyc, 

Halaskar <.a.. Caùdesi No. 73. 
On peut visiter à tout moment. 

~Q~it 1 ~~on citer, deqtqu'onJ;'~~~~~~~~~~~~~~~~~·~·~·~·~·~·~·~·~s~·~·~·~·~·~·~·~·~~~~~·~·~·~·~~~~~*~·~·~·~·r~P~f~i~~~=W~*·R~•~M~•~~~~~~~~~~%rnn~ef~œm~ci~s et des eumensdu e. ~1na1s ass«z plaindre une baccalauréat - en particulier et en gro~pe -
~ fLC'est l f d 1 par jeune profe~~cur allemand, con1~a1ssa.n! 

,, u . J quentes chez les en. ants. u peup e. ~· ~ • t f • • ~ bien le français, enseignant à l'Umvers1~• llQllQ~' <1r Pur nietzchei•me. e Il savait qu'elle avait quttté Clermont IB BCDDDmlQUB 8 IDDDCIBrB cl'fstanbul, et agrégé en philosophie et es 

EIBVBS dE l'EcolE lllBmandB, c!~~t~~ 
ne frÇqueatcnt ,Plus .l'école ( quel 9u'en soit 
le i;notiO ~sont energ1que1nent et etftcacemeat 
prcparés a ~ou!es les braneheH scolaires pnr 
lc90ns parltcu.lières don"lées par Répétiteur 
Allemand diplimé. - ENSEIGNEMENT RAS 
OlCAL. - Priz. très réduita. - Ecrire sous 

"!t qu; r à la manière de Cham- bas, ou ne parlait plus guère. de cette méthode radicale et rapide. PRIX 'dODES-
~11, Ul~Ta ~nt à moi, la philosophie et trounl une place à Paris : mais là . . lettres de l'Univer•ité de Berlin. Nouvelle 

t 
1 

les fc Prf.t~nd qu'il faut choisir : " petite malheureuse » qui, a 17 ans TESr. ~;ad~e.~ser au jo11rnal Beyogl" •ous 
•' •,. ct'nmes ~u les connaître. li ·t b d é s nts Pro·~. · 
'-tiâii; , tnilie; à peine, ava1 a on ann es pare . 1!!~~~~!!!!!~~~~!1!!!!!~~!!!!!~!!1!!~!!!~!!!~~!!!!!!!!!111!!!!!!!!!!!!!!!!!!!1!!!!~!!!m! .REPETITEUR•. 1 

· ant d'~ · pour courir sa chance dans la < capt- sont sur le point de prendre fin et ' 
•q 'lie, Ce11 • 'TUdilion facile et d.e tale)). Marie était perdue pour les Nos articles d'exportatio Il l'on s'attend cas jours-ci à des corn en~ <leu1, ~eu~eo étudiants - qui, âmes charitables de Clermont-Fers mandes importantes. 

'1!01
1 

Pas q n 1 a doviné, ne totah- rand. Jean, à son dernier voyage au Voici, d'après le bulletin hebdoma-
8 la I• Uarante ans - continu- pays, l'avait bien compris et s'était daire de M. Hüseyin Avni, dans l'Ak­

"- Saint~~asse d'un café du bo•1les gardé de questionner le pàre Am- ~am, la situation de nos principaux ars 
-~nc~0 à ltchel la conversation blard. licles d'exportation : 
~n C.a1 la tr.ble ronde de la A chacun son existence ! Nohair. - C'est surtout ce marché 

ncou1 ~Ur, Et voilà c;ue, ce soir, le ~asard de qui est appelé à subir les heureu.ses 0ee le~r 0 
lectures et peu d'ex- la vie de Paris les réumssa1t: autour répercussions de la conclusion 

· .'PPri e donuaient cette assu- d'un guéridon, à la terrasse d un café de la convention de commerce 
•i'U<lre l dans les livres mais que du Boul'Mich. . turco-soviétique. Las firmes fran-
~ larro, venture transforme vite Jean eut tôt fait de tout devmer çaise et anglaises continuent leurs 

~ derniè. et évita de l'interroger. achats. Ainsi que nous le disions la '•''•1·1 ~r qui ava1·t parlé ,Jean Le- é 't 1 t't g'e l •iltr . .,1, d • La petite, elle, ta1 P u o · semaine dernière à cette p ace, en 
'>:i•cb

1
cu1ièrem ans son propos un née. . . quelques mois les stocks de mo.hair 

p,.1, Pe . eut décidé. C'est un _ Pour une surprtod, mons1eu r et de laine de Turquie seront épmsés. 
lJ~Q'1nte d~sait son camarade a\'ec Jean, répétait-elle machinalement, Blé.- Le marché est plus animé 
~11 1 

ans denvie. c'est une surorise. Comment vont M. que la semaine dernière. Il y a huit 
·~1''aien1 te Paris à !'Ecole de Leroy et Mme Leroy ? Y a-t-il long- jours, une certainP Msitation s e re­
l, %i, il r,ansformé le petit pro- temps que vous êtes allé à Cler- marquait, pour d"s raisons iucompré-

let6 faisait ~y a pas si longtemps mont? hensibles. Cette semaine, tes blés 1011. 
1. 

1 
n'aur . ailmiration des bons Lui· r·o·pondait évasivement. Robert, à 

•• I· a11 d 1 dres ont enregist1 .i une hausse de 3 ~i '~t~ . pas osé pren re a fort opportunément, parla de l'Expo· 
~ ~n~ n0~1 er, à la table familiale. sition. Minouche y était déjà allée deux 5 paras. Les prix les lllés durs n'ont 

~~l ~~n l'entaire de Clermont-Fer- fois et avait failli s'évanouir dans le pas varié. 
' l rec00 °ndant ce soir, n'au- Seigle. - Les lemandes d'Europe 
llou~1oi· enu son fils ; quant à (Voir fa suite en 4eme page) cortinuent. Les !• 5riculteurs, encou-
~h1,l'er' c e u'eût point manqué ~-g- __ ..... eflOllPe ragés par ces d imaudes, comptent 

1ilit, Ce 1,
0

tnn1e a sou habitude : 1 Aux anciens étendre l'année prnchaine leurs cul-
. ~o ~. lla aris, une vraie ville de tures de seigle. 
0~ ~i~ Pau~$ quel état me !'out-ils Magasins Bayden Tabacs.- La Ré ~ie tchèque a achevé 011~ esl , r~ .Jean ! actuellement Grande Exposition ses adjudications. Les nêgociant.s .ex a-
l 
1 

Pa 'an a
111 

avec son feutre sur de Meubles BA.KER. Vous mineront actuellei:1ent les cond1t10ns 
~r~u!1er d~r 1düsinvolte, sa moue 1 trouverez le plus riche choix uu mouopole frani;ais. Il se dit que la 

f?.1a1
1 ge 

9 0mmes, il avait Pl'!· de Chambres à coucher, Salles Régie ilalionuo procédera prochaine-
%~ 11ai8a nre, ce soir-là, le petit 1 à Manger, Salons à des PRIX ment à des achats de tabacfi de Sam-

~ 118 '"lllée nt une belle nuit d'Ex- ET sun. 
l'ro' "'a1·· 1Ù'éto1'les et de chauds et CONDITIONS MIEUX L' t t· d . 
' '" • E Poissons. - expor a 1011 e pois. 
1118

1
\<i, le~ Uyant l'agitation de la 1 MEILLEUR MARCHE QU 1 sons frais a repris depuis une .quin-

~· "<lll'tl!\ ùeux amis s'étaient PARTOUT AJ:LLEUR. i zaine de jours. Un vapeurs !tahen a 
0 huit du Vie e à l'accoutumée, à la - .•n•••••-<"aaaa chargé l0.000 paires de pélamides. Des 
~"1;161 inctux café. Une litière de vapeurs grecs sont en chargement. 

Cr ltauo~quait, à leurs pieds, Les pélamides trouvent acheteur en-
he 1~e av avait été longue. Au Ire 8 et 12 piastres. La pêche en est 

i1, <la1,9 ail succédé la bière Banco &ommsrcialE ltoliona trè abonddnte. ces jours-ci. Les pê-
.1. OQhli · a fumée de leurs cheurs ont conclu entre eux un accord 
._;/Ui le8a'eni qui le cours de concernant les exportations. 
. 1 'er,~r 6tnbûches dn P.C.B. Capital entièrement m-ié et ré.'1mS Toutefois, ces exportations de pois-

~ 'o~1Ulait ~~"· depuis plus d'une Lit. 847.596.198,95 son frais ont ét; fatales à celles de 
'li\ 

1
•z-v0 r les femmes. Sur poisson salé. Il faut considérer d'ail-

~11 .~tupi u
8 

qu'elle roulât, en- leurs que les b 1teaux q_ui c,h. argeut ~h .. "'l\.t. ant~ à l fi d J'" Dlreotlon Centrale a...~LAN li 
l:'rt 1 "· au · a eur e age notre poisson sont mui::iis. d. ms ta a-
'."Iin~ ~ fut quarti r Latin ? Flllal•• dan• toute l'ITALIE, lions frigorifiqu lS ce qui dtmmue e.n-

1.:lon a lor 1.~r l'flédecin, racontait D ES core les chanoes de placement du po1s-·111 '•e •lies t J 1 f l ISTANBUL, IZMIR, LON B ' 
•nt a ~" , e . ean, e u ur son salé. ~''% r•eau·Ceptions amoureuses, NEW·YOBK 

1l•r1,~ etPG de considérations Créations à !'Etranger: Le 1narché des cé1·éales 
1 ~1 tin "1n, de réminiscences 

• Ill! ~tan quoi un jeune bourge- Banca Commerciale Italiana (France) Hier 23 wagm ,s de blé et 8 wagons 
"-11ll;;~ l1ap~ n'aborde pas la vie. Paris, Marseille, Nice, Menton' Can, d'orge sont arrivés en notre ville. Par 
t1q~o~r1,Parlde littérature peut- nes, Monaoo,Toulouse,Beaulieu Monte suite de l'abondance de ces arrivages, 

lt Q,~~ ·lelêea ait de ses conquêt~s, Carlo, ,Juan-le<-Pins, Casablanca, ma le prix ont baissé de I à 2 paras. 
"'~ r10 °tea~ avec la passton de roc). 
':°'t 

1
t1ott ~e 80Ur Mme Arnoux. Banca Commerciale Italiana e Bu.lgara Les commandes soYiétiftues 

"iiletc,, 0ntie1 ~rbey d'Aurevilly, Sofia, Burgas, Plovdy, Varna. 
1 1 ~i'aQt de ~1 1 air fat de Maule· Banca Comme.-ciale Italiana e Grcca A propos de l'accord commercia 

~ l'lj p~~ ~ l~ Ille de Gesvres. Et Atilènes, Cavalla, Le Pirée, Salonique conclu avec l'URSS, le < Tan • note 
l'i, a11111e a~ entendre, q1_1e la Banca Commerciale Itn!iana et Ruman que la Russie nous achète surtout du 
i' o~;e leur ourette, demam, se Bucarest, Arad, Braila, Brosov, Cons mohair de la lame, des peaux de chè· 
1 a Un 

6
• ientouvrir les yeux sur tantza, CJuj Galatz Tcmiscara, Sibiu vre de~ noisettes de la qualité «sivri>>, 

,; s hlu 1.rnents et de les ra- · 1 It 1· de i"huile d'olive et des olives, du co-l ... Banca Co1nmerc1a a a 1ann per l'Egi' t 
• ~~ne s Juste notion de la to, Alexandrie, ·Le Caire, Demanour ton. Une partie de ces articles son 
,. ~~a • C<iuh . déjà sur place ; les autres se trou-
•n,. 'le •oud ~ais 1· h ~ :llansourah, etc. vent encore entre les mams des pro-' ' l>er a111 " pas ~ moue e . Banca Commerciale Italiana Trust Cy d 
~ QQe ~te fil!"'obert. C'est une New-York. ducleurs. Les sondages effectués e-1 1 ,,•1\ •

0
.teu,, ~qui· s~nt sa pro- T t c puis quelque temps par les Soviets 

"' ., ~ g Banca Co1n1nerciale ~ltaliana rus Y ar,..e~ 1r, v~ Ile m'a promis de Bo<ton . 
. "le.. va,, ra on h 
et•·•!\ 'age . , ze eures ; son Banca Commerciale Italiana Trust Cy 

\ "11'n~Ue l'E:c. c est un de mes Philadelphia. · i.,,_.on •e h 01e de ~lédeci ne 
Q11.. 'Il h pas a , • · fi · • l'Et ., ~ ''e~ Pour' '! moins ? Af 1lial1ons a ranger: 

1, tlii .J la au ).linouche, répons It r L 
l ~~Qr. Ual\ hl.Perbe indifférence Banca della Svizzera a iana : ugano 

l{)k "~ ..i "'fi.< Bellinzona, Chiasso, Locarno, Men 
Ir. "'"' ~ito l "· 
1 • f' la ' a Il r drisio. 
Q %•· 10 Vit v 0

. tte femme :ir· Ranqne Française et Italienne pour 
~ ~e 11 "~· carn enir de loin et la l'Amérique du Sud. 1it '1uat 1illagiarade. C'est bien (en France) Paris. 
~~ll)j l:tit re Sou Uatt avec son cha- (en Argent!ne) Buenos-Ayres, Ro· 
~ n 1 11110 illperc

8
' sa robe légère sario do Santa-Fe 

1·1!0~<ta~ de s~Ptible d~hanche- (au Brt1sil Sao-Paolo, Rio-de-Janei-
~b! 1•it ~ti, de~ état. ro Santos, Bahia Cutiryba, Porto 
~ e, llanrrêtt;o oura stupide. La Alegre, Rio Grande, Recife (Per· n · lt ~1 8 Un à un mètre do 

~a'er, hoa11 trolllouvement, sans namuuco). 
~a P Ur p t (au Chili) ,Santiago, Valparaiso, (en 

. ,elt tale. r~CUI ard, semblait- Colombie) Bogota, Baranquilla.) n Vou d111. er. u 
t f!ii c. s, àta"· ftls du notaire, (en ruguay)'Montevideo. 

du 
La dénonciation 
traité de commerce 
avec l'Espa~ne 

Le traité de commerce conclu avec 
l'Espagne le 1er janvier 1936 conte· 
nait une clause prévoyant sa dénon­
ciation moyennant un préavis. Notre 
gouvernement vwnt de se prévaloir de 
cette disposition. On prévoit que tou­
tes les transactions on cours seront 
achevées jusqu'à la fin de l'année. Nos 
négociants ont à recevoir de l'Espa­
gne 800-000 ltqs ; l'argent espagnol 
bloqué à la Merkez Bankasi a'élève à 
394.000 ltqs. Il reste donc 406.000 ltqs. 
il marquer. 

Ettange:r 
L'activité du tissage 

en Italie 
Rome, 15. - D'aprèe les données 

concernant la filature durant le pre­
mier semestre de l'année courante 
on peut enregistrer une 
amélioration très remarquable dans 
la marche de l'industrie cotonnière 
italienne. En effet, sur cent quatre­
vingt seize établissements cotonniers 
en acti•ito à la fin du semestre quatre 
millions sept ceut quatre viugt douze 
mille fuseaux étaient en activité con­
tre quatre millions deux cent trois 
mille fuseaux à la fin du premier se­
mestre de l'année précédente avec 
quatre vingt, sept pour cent 
fuseaux installés contre soixante 
seize, dans la pério~e corres­
pondante. Par rapport au t:ssage dans 
ciuq cent quatre vmgt-tro1s établisse­
ments on enregistra cent six: mille cinq 
cents métiers actifs contre quatre­
vingt seize mille sept cents métiers 
aetifs durant la période correspondante 
de l'année précédente. 

Th8âtre dB la VillE 
Ssction dfamatiquE 

Ce 1oir à 20 b. 30 

Kuru gürültü 

•ouvement Maritime 
' 

,. 
Al'-1 C'I 'NA\/IGAZ 101'..!~.:VENE:.ZlA 

neparts pour 

Pirée, Brindisi, Venise, Trieste 
des Quais de Gala/a tous les vendredis 

d 10 heures préc1st.s 

irée, Nap'13~ . \I'lr~ •ille Gênes 

Oavalls Saloniqne, Volo, Pirée, Patras, Snnti· 
Quurànta, Brindisi, Ane~> ne, Venise Trieste 

Satoniquo., Mételin. Iz1nir, Pirée, Caln.Lnatn, 
Patra~, Brindisi, Venise, Trieste 

Bour~llz, Vnroa, Const.nntza 

Sulintt, Gnlntz, Braïla 

Bateaux 

RODI 
GELIO 
RODI 

FENICIA 
MERA."0 

DA NIA 
ABAZIA. 

ISEO 
ALA.BNO 
VESTA. 

FE!UCIA 
ABBAZIA 
MERA.NO 
VES'.I;A 
QUIRIN ALE 
CAMPIDOGLI• 

AB BA.ZIA 
)fERANO 
QUIRIN ALE 
CAMPIDOGLie 

VESTA 
ISEO 

Service aoc.tllr 

15 Oct. 
22 Oct. 
29 Oct. 

\ 

!n co1ncldence 
à S.lndltl, Ve· 
nlSI' 'fr1ute, aYec 
I" • •. E:rp, pour 
toae l'Europe. 

21 Oct.. l 
4 Nov. J 

U Nov. } 
28 NOY 

! Oct. } 
23 Oct. 
6 Nov. 

11 Oct. I 13 Oct. 
20 Oct. 
21 Oct. 
27 Oct. 
3 Nov. 

13 Oct. 
20 Oct. 
27 Oct. 
~Nov. 

21 Oct. 
4 Nev. 

à 17 heureo 

à 17Jbeuro1 

à 18 heures 

à 17 heuret 

à 17 beure1 

à)! 7 heure1 

En coincidenca en Italie avac le'l l·t"Cue n: L.! ..,, ,., 'l , Meté «!talla 

at «Lloyd Triestino>, pour toutes les destinations u " 

Agence Généra.le d'Ista.. .. 1al 
Sarap lskelesi 15, 17, 141 Mumhane, Galat!I. 

T616phone 44877-8-9. Aux buree.ux de Voyages Natta Tél. 44914 
,, ,, • ,, W.-Lits " 44686 

FR.A.TELLI SPERCO 
Quais de Galata Hildavendigâr Han - Salon Caddesl Tél. 44792 

Départs po11r Vapeurs Compagnies Dates 

Anvers, Rotterdam, Amster· 
(Beaueoup de bruit pour rien) dam,'.HRmbourg, ports du Rhin 

cDeuca/ion• 
cMarsa 

(oauf lmpl'l!•a) 
Compagnie Royale 
Néerl/\lldaise de .du 19 au 21 Ocl 

Navi11ntion ù Vap.idu 22 au 24 Oet. 

Comédie en 3 actes et f 6 tabl!aUx 
de Shakespeare 

Trad. turque de M. $ükrü Bourgaz, Varna, Coustantza « Mars • 
« Bacchus • " latten. le 20 Oct. 

atten. le 4 Nov. 

1 
Pirée, • tarst.ille, Valence, Li-

1 
clima Moru• Nippon r~c~o 

verpool. « Lisbon Moru" Klli,ba 
vers le 19 Nov. 
vers le 19 Déc. 

1 
O.I.T. (Co1Upagnia Italiana Turismo) Org.i.ni:;ation ,Moodiale da Voyages. 
Voyages à forfait- Billets ferroviaires, maritimes et dérieu;; - .~l'! , 

réduction sur les Chemins de Fer lla!ie11s 
Sadresser à: l:''RATELLT SPERCO Salou Caddesi-HüJaveudig.ir Hao Gahta 

Tél 44792 

DsutschE Lsvants • Linie, 6. M. B. H. Hambourg 
DeutschB Levante-LiniB, Hambour1 R.6. Hambourg 

Atlas LEvantB·LiniB 1. 6., llnnmt t rie 1 Banca Ungaro-Italiana, Budapest Hal-
l 'tqon8- · Approchez- van' ~Iiskole, Mako, Kormed, Oros-

i.bq~l\t, c!eur .J baza, Szeged, etc. 
1;;'1~ tq~ q est bi:an,répondit-elle Banco Itahano :en Equateur) Guyaqwl 

t~,·~'~us 0Uter, Il moi. Ah ! si Manta. 
""'' 1 ; 11ii.~~h11v1ous ·c riar < 

' .L "· • • Olie Onuaissez c'est Banco iano au Pérou) Lima, Are-
t 'f 1 , Un rt M· , qwpa, Callao, Cuzea, Trujillo, 'foana, 

Parceque !'ASPIRINE s'est 

avérée depuis une quarantaine 

d' ar.nées comme remède infaiiliblet 

Service régulier entre Hambourg, Brême, Anvers, 
Istanbul Mer Noire et retour 

' 
Vapeurs atendus à Istanbul Départs prochains d 'Istanbul 

'jv ~- ~ ''it C!l!(Ï C~ètnouche, as- Mollieodo, Chiclayo, Ica• Piura, P11no 
1 , 1 1ij~ Se llle, n'est-ce Chincha Alta. 
( !, a lilJ ~lar· Conn · Hrvatska Banka D.D. Zagreb, Soussak · ~.c0 e !lu 10, de aiasaient ! Ma-
\, ~ leQ qt1~8 ~ère A Cblermont-Fer- Sitge d'lsta.•bul, Rue Voyvoda, 

\111trt,,i ~l t 01 ~ l'êtu: lard qui fai- Palazzo Karckoy 
t t'l'n1 Q Ille 0tt1er8 e, et qui aurait Tttlphone: Péra U841-2s3-4sS 

·~ teQ10 '':t eroy ~Vec le petit Agence d Istanbul, Allalemciyan Han. 

1~ ~l.ia C'l ~laieu~ 0 les usa~e Directio11 : Tél. 22900. - Opératio~s gen 
'~'1 •llli11 et IUbiard PPosés. !Je 22915. - Portefeuille Docume.11 22903 

• rO:q\ e . Uaulis •travailleurs 
\lqj' ~ d~'~lle. rom d'une nom· Position: 22911.-Change et Port 22912 

Q• 'oq68o~n ênage 1P~e aux ru- Agence de Beyo!}lu, lslikl41 Caddesi 247 
.'~l 141 ee, • Ut aux plus A Namik Han, Tél. P. 41046 

... <:' " ec 
"Q 't ~ilil Ça,et r Succursale d'lzmü 
)1Q ~~1,•11 hie de llla~counaissen ts! location de col/ress/ irts d BeyJglu, Galata 

~ lit~t'll, il n elle 1 à retrouver Istanbul 

~8 lec so~ ~etite fille Bervtoa traveler'• ohequ&1 
a\tach a.1r déluré, 

es fines ai frê- ''.0.iiiiiiiiiiiiiiiïiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii~ 

contre les refroidissements et les 

douleurs de toutes sortes. 

Attention à la croix œ qui "OU5 

ranli l l'ellicaciié de 

1' AS P 1R1 NE 
( 

ga­
' 

de Hambourg, Brême, Anver• pour Hambourg, Brême, 

S1S CAVALLA vers le 13 Octobre Anvers et Bottérdam 

StS CH/OS 

S1S SANOS 

vers le 14 Octobre 

vers le 18 Octobre 

StS YALOVA vers le 30 Oc~. 

Départ11 prochains d'Istanbul 

pow 'Bourgas, Varna et 

Coustantza 

S1S SANOS charg. le 22 Octobre 

MANISSA 

CH/OS 

e!iarg. le 11 Octol!re 

charg. le 15 Ootobre 

Connaissements directs et billets de passage pour tous les ports du monde 
Pour tous renseignements s'adresser à la Deutsche Levant11-Llnle, 

Agence Oénérale pour la Turquie. Galata Ifo~agllimian hau. T~I H1u0-44 7 



LBS manœuvres de l'EgÉB \les, ét~dian_ts qui viennent <les lycées 
. , . . à 1 Umvers1té, on pourrait procéder à 

JI. lunus .\ad1 resume comme sui1 1 un classement à la première classe et 
dans le .•Cumiluriyel• el lu "Ripublique•., réunir dans une môme classe ceux qui 
la dtrni;;e pila.se de.s 111anœ11~res de /"Eçie: ont à .peu près le môme degré de 

Lor~que 1 ai::resseur, tou1ours har- formation. Et l'on aura, par le fait m~­
celé, s avança iusqu'à Aydin, l'arrière me, établt une distinction entre les 
de la défense était déjà prôt à entrer étudiants qui se consacrent ontièro­
en scè!le avec des forces . suffisantes. ment à l'Université et ceux qui sont 
Cette mtervention ne devait pas seule- obligés de gagner leur vie au dehors. 
ment battre l'adversaire, mais le re­
pousser vers la mer ou l'encercler 
pour le faire prisonnier, et, en tout 
ca_s, couronner l'action par une vic­
toire décisive. La défense avait com­
~encé ù mettre son plan en applica­
tion avant même que nous eûmes 
quitté le terrain. Le plan que le com­
mandant avait élaboré, en s'inspirant 
de la situation qui se présentait ù lui, 
devait absolument avoir pour rôsultat 
d'encercler l'ennemi, de lui couper la 
retraite et le faire prisonnier. Los rô· 
les étaient répartis. La dôfense prenait 
maintenant l'offensive et l'agresseur 
;§tait pressé de sorte qu'il ne pouvait 
même plus se protéger. 

Atatürk, conscient de cette situa­
tion, conclut à ce qui adviendrait le 
lendemain et,_jugeant inutile de fpro­
Ionger son séiour sur le terrain des 
manœuvr1>s, manifesta ses apprécia­
tions (sur le compte des forces en 
présence et retourna à Ankara après 
avoir envoyé ses salutations aux com­
mandants, aux officiers et aux sol­
dats à la suite des hautes capacités 
dont ils firent preuve pendant les 
manœuvres. 

ta quBstion dB l'UnivBrsitÉ 
A son tour, ·''· AJim Us aborde. daflJ 

lt •Kurun•, ce prob/èule qui a déitl éli 

ttudié par no.s autres con/rires. 
Afin de pouvoir mieux examiner 

les causes de l'insuccès des étudiants 
à l'Université et de pouvoir y remé­
dier, il faut tout d'abord sérier ces 
!acteurs. Par exemple, la plupart des 
cours à l'Université se font sans li­
vres ; les étudiants, obligés ùe gagner 
leur vie, ne peuvent complètement so 
consacrer ù l'Université ; dans certai­
nes classes il y a disproportion entre 
le nombre des élèves ot celni des étu­
diants ... 

UnE anciEnnE f autE 
dE l'AnglEtErrE 

Comme11/aT1t tes nouvelles qui parvie11-
Tlt'lll au :,ujet de la te11.sion e11Jre l'Arabie 
Séoudien11e el la Transjordanie, ,l/. A/Jmet 
Etnin Yal11u111 écrit dans le c Tan'l1. 

. Un fait _est certain, c'est quo l'Ara­
bie _saoud1ste est. contrairA au par­
tag ~e la, P~l~stine alors qu'il est 
que~llon d ad)Omdre à la Transjor­
da~1e la partie de la Palestine qui 
doit demeurer définitivement aux 
Ara~es .. Ibuisuut veut s'opposer à la 
réalisation de ce projet. Et dans ce 
but, il a pris des mesures militaires 
d'intimidation. 

Nous savons que le monde arabe 
est en_ é_moi par suite de la question 
palestmtenne. Et l'on ne saurait de­
meu~er: indifférent au fait que cet 
ér_no1 rtsque d~ provoquer un incen­
die dans ce com de la Méditerranée 

Nous portona un vif intérêt au 
maintien de la paix dans toutes les 
parties iu monde et tout particulière­
ment en Méditerranée. Nous savons 
que l'Angleterre est notre campagne 
de route très _sincère et très proche. 
dans ce domaine. D'autre part, nous 
voulons le bien du monde arabe et 
nous nourrissone une amitié cordiale ù 
l'égard tant de l'arabie saoudiste que 
de la Transjordanie et de la l~ales'. 
tme. 

Dison_s franchement quo le fait que 
de pareilles tendances se manifestent 
en )léditerranéo justifie tout d'abord 
une critique de la politique anglaise. 
Ces critiques que nous formulerons 
sont inspirées par notre désir de voir 
nos amis que nous affectionnon• et 
que nous apprécions favie toujours 
preuve de clairvoyance. 

Pour nous, ln seule solution pour 
'Angleterre réside dans une enten­

te avec les les Arabes et clans un 
effort en vuo de s'assurer lour ami­
tié. Et si le judaïsme mondial se rnnd 
compte tant soit peu do son pl'Opre 
intérêt, il devra encourager l'An­
gleterre dans cette voie ot s'efforcer 
de s'assurer l'amitié et la confiance 
des Arabes. 

Les Juifs sont gens pratiques. Tout 
ce à quoi ils pourraient aspirer. ce 
doit être de s'assurer la possession 
d'un peHt coin en Palestine qui puis­
se _servir de symbole do leur «home 
national '" ~lais vouloir coloniser 
d_e façon massive les parties les plus 
riches de la Palestine, y fonder nn 
~tat. est un rêve qui ne se réalisera 
]~mais. Si les Juifs acquis à l'id6e 
s1oni~te si laissent prendre par lo 
fanatisme et deviennent prisonniers 
de ce rêve, non seulement ils ne 
parviendront pas à réaliser Jours 
rêves, mais ils serviront aveuglément 
les plans des dictateurs qui sont teurs 
ennemis déclarés. 

Brevet à céde1· 
Le propriétaire du brevet No 2070 

obtenu en Turquie en date du 20 Xo­
vembre 1935 et relatif à un «lubo en 
verre pour tablettes, pilules ou au· 
tres., désire entrer en relations 
~vec les . industriels du pays pour 
1 explo1tat1on de son brevet soit par 
licence soit par vente entière. 

Pour plus amples rense1gne1•ents 
s'adresser à Galata, Persembe Pazar, 
Aslan Ilan Nos 1-4. 

Vot.re travail ne donne plus cornme 
1ad1s. Vos force ... dirntnuent. L·ouv· 
rage nr veut pis avancer. tout vous 
>emble êlre pénible. 

l-ieureusement., • 
il y a remède à ce 1il· 
menlJble élat do choses 

grâce au 

Y ALI DOL 
Clouttes Compr 1êa Perle• 

Le second match vedette de la réu­
ni_on _de dimanche mettra anx prises 
Kiam et Menaché, deux vieilles con· 
naissances des rings d'Istanbul et ac­
tuellement en grande forme. I!s se 
rencontreront en un match-revanche de 
8 rounds de 3 minutes. Comme l'on 
s'en souvient, lors de leur combat pré­
céd.,nt, les juges a\•aient accordti la 
victoire à Kia~L ~lais le public avait 
tr?s mal accue1Ih cetto décision. Cette 
f01s-c1,:1e scientifique Meuach6 usera 
de toute sa science pour battre Kiani 
lequel e~t rüconnu pour un très fort 
cogneur ~t. un batailleur à l'excès. II 
compte d ailleurs un match nul avec \f f •1 d 
Sa~::~;· ce combat, ]'ahri, du Club uE 1 s u notablE 
Galatasay, rencontrera en une ren­
contr~ de 6 rounds de 3 minutes, Pa­
nayot1, _boxeur scientifique ot qui a à 
so~ a~llf plus de 50 . combats, mais 
qut na pas box4 depms plus de deux 
ans. Panayoti a repris l'entraînement 

f
et se trouve actuellemont en bonne 
orme. Quant à Fahri, c'est un bo· 

xeur de grand avenir. Privé de com­
bats _à Istanbul il se rendit le mois 
der mer à Izmir . dans l'espoir do ron· 
contrer le champion de cette ville, un 
nègre redoutable surnommé .Jo~ 
Louis. D'après les nouve!les reçues, 
• J_?e Louis • ayant vu Fahri à l'cn­
tramem.,nt ... s'éclipsa, en pr~toxtant 
une affaire urgente ! 

Ismail, ~u Club Gü11e~ et champion 
de Turqme des poids plumes, excel­
lent _boxeur qui compte ù son actif 
plusieurs victoires par knock-out sera 
opposé dans un matrh de G rounds de 
3 min~tes au mûlatre EdwardA, (jeune 
Anglais de la Jamaïque) surnommé 
par ses intimes Kid Tunoro. Se trou­
vant depuis quelques années à Istanbul 
Edwards, 'îgé à peine de 20 ans, est 
un sér1.oux espoir dans la catégorie 
des poids plumes. 

Ces combats seront précnùés par 
une rei:icontro de poids coq, (5 rounds 
de _2 mrnutes), 1mtre Coskun, l'élégant 
petit boxeur du club Gürie~, et :\foh­
med, élève de J:t'ahri. 

-(Suite de la Jèmc pages) 

sceuic railway. Jean l'observait el elle 
le sentait bien. Sen rire clair s'arrêta 
sur ses lèvres. elle se tut. La conver­
sation, à nouveau, ton1l>a . 

- \'ous n'êt~s pas drôles, ce soir 
tous l~s doux, soupira Robert, quis~ 
doutait vaguement qu'on lui cachait 
quelque chooe. 

Et, comme l'heure avançait, il se 
lova, beau joueur : 

-- Je vous his,:P, je dnvin~ quo von• 
avez à pu ,· l~l' du pays. Salut, Auver­
gne! 

Jean goùla méJ1o<:rcmenl la plai­
sauterie et ne fit rien pour retenir 
son camarade. 

Ils demeuraient maintenant silen­
cieux. 

- ~o vous racccmpagne ; vous ren-
trez, JO pense, maintenant? dit-il. 

- Oui, monsieur .Jean. 
- Où habitez-vous~ 
Elle hésita : 
- Rue Cujas ... un petit hôtol mais 

très bien . ' 
Ils se mirent on 1 outo et lentement 

remontèrent le boulevard Snint-:\1ichel. 
L'air était lourd. Ils se taisaient. Elle 
se sentait fière de marcher ainsi à 
côté do «monsieur ,Joan» qui n'était 
ici, pour les passants, qu'un beau 
gar~on comme les autres. 

- . 5 (li t918 ... r' 
Obi. Empr. inter1eur •0 g33 .. 

5 o' J Obi. Empr. intérieur ·' 
gani) -·- ... .. .. ~ .1. n3~ 1 

r.: (tl '-' .. 

Obi. Bons du Trésor 0 

0
,
0 

1932 ,s• 
Obi. Bons du Trésor 2 ·' i!JSI 1 

11. o~ , 
Obi. Dette Turque 7 •' 

tranche .... - ·· ·· ~ 191' 
71r,O• Obi. Dette Turqur ' 

tranche •• ... -
7 

~·.~, ~ 1 
Obi. Delle Turqur 

tranche .. .. 1 
ioJi' 

Obl. Chrmin de rer d'•1"' 
r• l· 

d'Annto' 
Obi. Chemin de fer 

III ... ... ... . .. -·· ;~,;.Jl~rl' 
Obl. Chcrnin dC" F~r St 

• • 
7 0/o 1934 •• -· •••. ·; j\~!lt 
Bons représcntn.Uf· •1V J 

trrP' Obi. Quais, docks et Jln 
-· 1 tanbul 4 % .. - -· - p~' · 

Obi. Crédit Foncier UY 
- 1 1903 .•• -·- .•••••• - -pri<d 

Obi. Crédit Foncier Jll~l 
1911 ··- ··- -·- -· 

Act. Banque Centrale , .. ~ 
Banque d'A!fair•- toi' * 1 

Act. Chemin de Fer d'·1''~ 1~JJ" 
Act. Tabacs Turcs en (en ;'l';Jf' 
Act. Sté. d'Assurnncc• oi~,. .. 
Act Eaux d'lstnnbui «'~ ' 1 

Act. Tramways d'Jstnnb u.:'.e::; .. 
JÙ!\ P' 1 • 

Act. Brae. R6unies B011.ti~i-~ 
Act. Cilnents Arslan ...... P f 
A 

,, • 1 

et. Minoterie "Uniol1 "" 1 ' 
bU ' 

Act. Téléphones d'J'tn• 
Act. r.tinoterie d'Orient 

Londrl'R 
Nc\v·York 
Paris 
~lilnn 

Bruxelles 
Atlt~neR 

Genève 
Soria 
An1stcrcl:11n 

G"/1 • 
•9 01 o.• b 

,,3.a:t·' 
• OI·~ 
15. ,li 

1 OS· ,, 
~ 43.fl 

-· , .4' 
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Le manque de livres est une plaie 
douloureuse qui dure depuis des an· 
nées. Pourquoi ne pa~ mettre à temps 
un livre entre les mains des étudiants 
et les obliger à prendre uniquemon t 
des notes durant les cours des pro­
fesseurs? 

Les Anglais s'apercevront imman­
quablement un jour de cette vérité. 
Et il est non moins certain qu'une 
fois qu'ils s'en seront aperçus, ils 
prendront les mesures nécessaires 
jusqu'au bout. Mais un temps assez 
long s'écoule avant que les Anglais Cou1ptable • correspondant 
se rendent compte de la vérité. Et 
pendant cet intervalle, le danger sub­
siste de voir se nroduire d~ fausses 
interprétations • ot des événements 

O~tre ~es combats et on matches 
préhmmmres, Io poids mouche nè­
grès Abdi Ciokolat, fera sa rentrée 
contre . Vass1_1, également poids mou­
che qui a disputé déjà une dizaine 

Lui, plus troublé qu'il ne voulait le 
laisser paraître, é•itait do prononcer 
toute parole qui pût sembler approu­
ver la conduite de Marie Amlard. 

Prague 
Vienne 
Madrid 
Berlin 
Varsovtf• 
Budapest 
Bucarest 
Belgrade 
Yokohama 
Stockholm 
Moscou 
or 
Mecidiyc 
Bank·notC' 

- .6 
p .iJ6. 

/ Les étudiants qui peuvent compren­
dre tout de suite la le9on qui leur est 
donnée représentent une minorité de 
l'ordre de 10 010. Afin do bien so pé­
nétrer des paroles du professeur, de 
pouvoir poser utilement des questions, 
il faudrait qu'ils puissent donner un 
coup d'œil ù un texte se référant ù la 
leçon. 

expéri1nenté, parfaite connnii;sance anglai R 
français, grec, turc, hébreu. cherche pince 
éventuellement pour une partie jou rnt•e, Pré 
tentions modcHtes, Ecrire Peloni PostakutuRu 
122, llerkcz Postnsi, Istanbul. 

d& rencontres. Le cynique garçon de neuf heures 
du soir s'tltail transformé, •ur le coup 
de minuit, en fils de notable. La fa­
mille, l'honneur, les traditions, la 
vertu, ces mots oubliés lui montai6nt 
soudain à la gorge. Que faisait-il là, 
dans cette rue sombre, avec cette 
filie ~ Il se contint. Ils étaient arrivés 
devant le petit hôtel que tous les élu· 
diants connaissent hien. 

1.1111· 

, 
regrettables. Hristo, du club Güne~, sera opposé 

à $em~1 en un corn bat de 4 rounds 
de 3 mmutes. 

,, 
... , 

... En outre si même il ne saurait y 
avoir unité de degré de culture entre 

... Lorsque, récemment, nous avons 
appris que les nationalistes palesti­
niens étaient déportés dans une île 
de !'Océan indien, nous avons lait 
cette rll!lexion : " Combien los hom­
mes les plus intelligents du monde 

Pia.no à. vendre 
tout neuî, joli 1neublc1 grand for1nnt cailre 
en fer, cordres croisées . 

S'adresser : Sakiz Agac, J(aranlik Bakkal 
Sokak, No. 8 {Beyoil;lu). 

Les curieux aspects des voiturettes hétéroclites de nos marchands ambulants 

\\__!!LtETOll \l~BEYO&LU llo. 1 

rille 
de Prince 

l,======~=======-~"~Pa:r~MA~X~d~u~V=EU~Z=IT=4'\1===4 
Ces études te plaisaient et je n'ai 

pas voulu t'en priver. Puisque cela 
t'amusait d'obtenir ce diplôme, je 
t'ai laissée faire. Une jeune fille de 
notre monde peut passer des examens 
même plu~ o~ moins bizarres, mais il 
est inadmISstble qu'elle utilise les di· 
plûmes ainsi gagnés. Tu ne seras pas 
infirmière dans un hôpital. 

II eut ce sourire amer et sardoni­
que que je lui avais vu parfois et 
il s'exclama. 

- Infirmière ! ... La fille d'un juge 
au Tribunal civil de Lyon ! Infir­
mière !... Voyez-vous cala ! 

ma vocation ; je désire être infirmiè­
re. 

- T? vocation ! s'écria-1-il en haus-
sant violemment les épaules. Sais-tu 
seulement ce quo c'est, pauvre petite 
qu'une vocation ? 

li s'était levé. 
Appuyé des deux mains sur le bord 

do son bureau, mo dominant de tou­
te sa haute taille, il articula lentement 
en appuyant sur chaque syllabe : 

- Ta vocation est de rester dans 
la maison de ton père et d'y atten­
dre le mari qu'il te choisira. A tout 
autre absurde projet, je dirai : non ! 
non ! et non! 

tueuse pour celui qui était tont de 
même mon père. 

- J:imais ! jamais ! rép6ta-t-il avec 
colère. 

J'eus ce courage de ne rien rupon­
dreet de sortir du bureau paternel 
sans rotourer la tête. 

Dehors, j'éclatai on sanglots ... 

• • • 
La situation était dovrnuol>ien dH­

ficile pour moi. 
Après la scène quo j'avais eue nvec 

mon père. j'~tais allfo voir \1lle 
llarland. 

. J'étais décidoo, puisque j'allais avoir 
!ingt et un ans quinze jours plus tard 
a attendre cetto date de ma majorité 
ot à passer outre ù la d(i(onse> in­
transigeante qui m'était raite. 

J'en parlai à Mlle llarlaclcl qui ho­
cha la tête et mo déconseilla une toile 
désobéissance filiale. 

Elle ne pouvait pas savoir à. q_~el 
point la m:lison paternelle était m· 
tolérable pot1r moi et elle essayait de 
me convaincre de renoncer à mon 
projet. 

La réunion débutera par uno ren­
contre do poids plumes, hors pro­
gramme. 

Comme on peut le constater celui-ci 
est des plus richos ot Io programme 
ex~ess~veme;1t intéressant. II pourra 
satisfaire morne los plus difficiles.Quo 
los amateurs du noble arl se le di­
sen_t et q,ue les sportifs qui n'ont ja­
m,ats assisté à des matches do boxe 
(s 11 Y en a) viennent nombreux. 

Peter Kane k. o. ! 
Londres, 14.-En présence de 50.000 

personnes au stade de Grascow l' A· 
méricain Benny Lynch battit !'Ecos­
sais Peter Kane par k. o. à la 3ème 
reprise. Benny Lynch conquit ainsi le 
titre do champion du monde. 

MOTOCYCLISME 

Le record du mille lancé 
Brescia, Hl. - L'ingiimeur italien 

Taruffi battit sur motocyel•tto Gitera 
cinq cents cms cu bos le record mon· 
dia! du mille lancé on vingt et une se­
conde vingt neuf millièmes soit à la 
moyenne de deux soixante douze kms 
à l'heure. 

- Monsieur Jeun, c'est ici. 
JI s'on doutait. Elle lui prit la main, 

la garda dans la sienne, sans trop sa­
voir ce qu'elle espérait. 

Il se dfgagoa as,ez brusquomont. 
Bonsoir ~larie ... Bonne chance ! 

- Bonsoir, monsieur Jean. 
Il cla~ala la iuo Cujas ti'un bond, 

sans marne se retourner. 
:\Iinoucho, dès Io len:!emain, a quitté 

l~ quartie_r Latin, Robert l'a aperçue 
1 autre ;otr, dans un café de la place 
Pigalls. ' 

[omptable expérimenté ~~,{~~.~~'"0 t~~~ 
français, A'occupcrnit tout<' ln journée ou 
quelques hrure~ par Jour, rPrt•rrnccs de 
pre1nier ordr<', prétention~ 1nocl<'!itcs, i:;'a· 
dreEi~cr au journal sous D. ,\. 

P·1ana a' VEndrE marque Boisselot. en 
t parrait l-tat. 8'aûrcsser 

Yeni Çar§i 1 'l'oint rront Soknk, ~o. R. int. 4. 

LEçons d't'f:tll'nn langue cl lilL_ér'!ture, par 
U li 1 Professeur d1plo1né. 

S'adrco:ser sous V L. nux bureaux du 
journal. 

Lire 
Fr. F. · . • ,, • . .rv 
Doll ... · · d' f 

.... ., 1 c:natu•· ,,, .. 
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- - - 11~ 0t< '' 1', iS f 1•v, 
aimer mon pore, mais il repousse quinze jours qu'il mo restait à ~tien- mont. ,Je su 0011l!·d tJef i, J ,o 
ma tendresse aussi bien quo mon do- cire, rassemblai-je on cachette mon d'agir a111s

1 
•0111

1
.
11 111~ 1\)1,~l 

Sl
·r· d dé t · b · · t t ., · ur de v 10 e 11

1
' e vouemen . m111co agage et pr1S-JO ou es mes lai po . que 1,e. ·•' 

- Tout cela est bien triste ma pau- dispositions pour co départ. tonce _inl!t'!~ el tJll ~100~',10 ~I• 
vre petite, et je no vois pas le moyen J'avais un pou d'argent bien ù moi, «J'ai v1n..,è9 rosP0

,,0,0r ,t•' 11 ': 
pratique d'arranger los choses. Per- mon père m'ayant, au cours de mon observe: tr dB d1Sr 0el 0101, 
sonellement, je ne puis vous aider enfance d~uné chaque semaine de suis en age r désir per r,•--1 
contre votre père. Par ailleurs, il petites iommes auxquelles jo n'avais Mon ptus cite qui (Ile .1·~~1,11 
vous est impossible, actuellement, pas touché. une situatt 0~esoirt8 ;11•e11 0ro'~' 
d'aller dans l'hôpital où vous désiriez ~me IIarland fut navrée de ma réso· f1re il. mes votJS 0.,s r0r ~ 
entrer, il n'y a plus une seule place lut ion quand je la mis au courant. reuso quo vollS v crif

1 .,,1 
de monitrice disponible, on me l'a as- Elle ne pouvait, ouvertement, me moyens. ()rpeulC 

9~ co"
1 
fot

0
1 

suré, hier encore. donner raison contre mon pùrn; ce qui der- Jt> _nec011sidilr:oir
0 ~P~ 

C'était le coup de grâce, et je faillis ne l'empôohait pas de regretter que ce que J
0 

tiO"• ~ cit
1
• .,,,t> 

perdre courage.Je me ressaisis cepen- j'en fus•o réduitu à cetto ~xtrémité rieuse vocn 10ynle(lll pvo qll
8
1 

dant tant mon désir de travailler d'un départ claniestin. cJe pars u11 IJ~ ce e · 
était grand. Tout valait mieux. quo Cependant, no voulant pas m'aban- pensée, dnns Je sn'

9 
11° 111j~l)l1 

l'existence dans cotte sombre maison, donner à mes pl'Opros moyens, ollo vail hon11•6~
0

~ t10~r~,,i ri 
près de cet homme si dur qui n'avait m'écrivit un mot do chaudo racom- l'honneur u• Il nt e

1 
o6t'I 

pas un cuour de père. dation pour la directrice d'un hôf>i- jure 'lue l~~ qlli 
0
frectlltJuit'

11
/ 

1 r 'llécl ··a· dis 1·e avec un cal t 1 f a ' · · • li 1 1a1s gir de ce é et a ,o • i J ,,' - . e u m 1, - · a r nco-amuricatn qu e e co• 'cotte- fille c16vou e0 ~or"s1J
0 
lier" .,1· 

me app~rent. . . sait parliculiùremont, et co fut us ... tJ t,• 
Mes rdlex1011s étaient toutes f_a1tes. dernière qui mo donna uno. p_laco .. Je. vo vous 

0 
v,\1' 

P d t 1 [ li t t à Pùre, ie 11" • / 
our agir cepon an , 1 mo . a .a1 a - pou do temps apl'OS 1110 11 a1T1\•oo (J 

tendre cette fameuse ma1or1\ô. 

1 

l:'aris. 
Les enfants qui vivent haureux au-

près de leurs parents no savent pas co • •. 
,.

1 
• 

0
• de I,yon et 

Avant do m ': 01.~ 11 1
• • ·oulM toute 

de la mai~on ~u s."ta" .u~te lettre à 
mon enranco, J 6cr,v1s (,0 

mon pùre: 

« Mon pore' 

que ce mot de «majorité» représente 
d'espoirs c t de pensées libératrices 
pour ceux qui sont opprimés. J'écris 
cos lignes on 1916, mais jo suis sûre 
que, dans quinze ou vingt ans, los jeu­
nes généra lions connaîtront do moms 
cruelles ot <le moins tyranniques obli-
gations filialue. . . • " Jo ·'ois vous qu1ttor, le c<.11ur Je fus épouvantle de la vie qui 

m'attendait. La peur de cette exis· 
tance solitairu me donna l'audace 
de discuter son refus. 

-Père,il n'y a rien ù faire i\ cela!C'est 

Je sentis un désespoir et une ré­
volte farouche monter on moi. ,Jo dus 
serrer les lèvres afin de no lnis•er 
échapper aucune parole irrespec-

- Song< z, mu chùL'C• enfant à la 
1ituation où vous allez vous mettre 
vis-à-vis de votre pèrn : ce sera la scis­
sion complùte, vos deux vies suparées, 
sa vieilles;e solitaire et ,·olr~ propre 
a venir con1 promis ! 

- C'est lui qui l'aura voulu, dis-je 
le cœur sorré. Je ne demande qu'à 

,J'étais 1iarf.ule111ent dec1deo il par- u t t 
1 Sel.,,, de partir sans vo re consen e· 

tir pour Pnris ; nussi, pendant Ob t' 

Q 

Q 
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